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TOUJOURS LUI l *ui k* moment. purni-il, M. Dirurd fait le mort. Tant mieux ! romain, et écrit.- par une plumé nler- 
S’il avait eu la moindre dtVenee, au lieu de renier Laurier après lui ! j,. coloriée.*’

D’un Professeur de Pelles- 
Lettres au ( ’utiada:

“Beaucoup de livres ont été* écrits 
sur le même sujet, et sans envie

’avoir léché les talons (tendant quinze ans. il se serait tout au plus 
..... .. , . présenté comme indépendant, et il rail A la Chambre pour juger les

M* tiiruitl jouit depuis .si tialiison du -1 septriubte «1er- hommes et leurs actes A leur mérite. Ce n’est pas le rôle qu il se
nicTtl une nolorité qui lu place parmi it*' hommes 1rs plus en prépare. I., Krtnjvi's d,i Sttijomuif nous informe au eontruire que 
vue du pays. Il va sans titre «|llo le bruit (pii se fait autour (îiranl fait lioiiibarder les uiiiiisttes de lettres, assurant ceux-ci qu'il . .
de sou nom n’est pas tie nature à ajouter à stin prestige, ni A n'y a jamais en de meilleur conservateur que lui, [•am* que méinei ' ouV,,n,‘*z :t <n ntrr 1 rs rxtra'1‘M 
lui refaire une réputation d linnnétett’. >otis Laurier, il taisait la paît très large «lu patronnée aux routier-1 ,nals ^Wcmcnt aucun ne ressent-

|>„nrvil qu’il obtienne le patronagi* (|iii est pour lui le uilt iirs. hk; ou WHre pur le elmrme ongi-
|)(„ Mipi. modc tous scs(Torts. il se fiche bien de ce cpic le- 1“ O.im.nl. trouve ccl.i Iml.ilo, nous le trouvons, nous tr.’s r«-i n:tl, le lyns.nv sinv.Vc, lu llmnmc
('lecteurs de sou comté pens.;...... t de lui. I,'«.pinion «les lion- l‘uK,,:""- 1:1 '-•'** «ysl.-uio «pi.- nous „Yneo.m.g.*.-«..*S mtmiw-1 « l.rét» i,.,«- « t *.u*«*r.lotal«*.

....... * ----- rai dépit de la variété des pay-».“* VM CKftlcn'ont •“d'fferonte. Que le» conserva- "YJJ’m. üinuf] voloou 
teins dont il s est moque, qu il a combattus pen.lanl quinze ou non avec les conservateurs, le gouvorne- 

. .... , . ment aura tort, gravement tort, «le paraître approuver cette attitude,
ans lm accoldent ce (pu lui tient tant a <*<i*in. . I. »n:i!dc«ui- |t|| jnj ,iommni L* moyen «rinllueiicer l’opinion du Lac St-,lean par | jw-nséc et de Lut n’est
tinuora à trouver quo loti! est pour le mieux dans le meilleur i m-teimédiaire du patronage. pn Vll. |(. p *, (>>t bil,n u
des mondes. , Chicoutimi et Lac St-Jean ont des organes ollieiels : coiis«mIs muni- ;

sages, des peiiilnre.*'. de la gerbe «les 
anecdotes et des légendes, l'unité de

pas un ins-

t o >inin 1^ * ii(’(‘qu'il y a d'amusant. c'est de voir un grotlpe de libéraux nieipaux. cliamhres de commerce, etc , pour faire valoir leurs droits| 1,1 a l" (
u comté, adversaires acharnés du député, travailler avec ar- et leurs besoins ; que le gouvernement les écoute, et qu’il ignore M,Ixr’lH' • • 0,111 1,1,111 
cura faire accepter M. (.iirard par le parti conservateur. Ils ■ . “ In voix do celui qui, plus que tout autre, a appris A v?us, nc,'0J,c* v
•disent (pie les libéraux naïfs (pli ont voté pour M. <ii- la population de ce district ((lie toute la politique se résume A une i • vaair*’ ‘Ic^us-l
ird :'i la dernière election ouvriront enlin les veux. > il reste “««ire «le quais ou «le ponts. Si Oirunl en soutire, les électeurs «lu chef «!«■ I Mis... Le i„

dil 
(1 
SI
ran

de votre 
vous ne 

voir, que 
s-( lirist et

|(Mlisp(‘iisateiir du pat manage. eoinme sous l’ancien régime. 
Ce sera pour ees libéraux la preuve palpable de sa trahison. 
Ils ne pourront s'empêcher do constater que M. (iirunl a 
pas.-éaux conservateurs en échange du patronnage.

( Y- bon- libéraux sont sûrement dans l’erreur,mais c’cst aiu- 
si(ju’iis pensent à l'heure actuelle. Ils ne veulent passe ren­
dre compte (pie le patronnage a fait la lot ce de .M. (iiranl, 
((lie c'est grâce à l'appui des fonctionnaires de l’Etal (pu* 
l'iiomme de St-(iédéon s’esf maintenu dans le comté. Ou 
importera à ees libéraux qu'on veut détacher de M. («irard 
(pu

olisée, les
Luc St-Jeaii v lüttüieront le rest art et l’estime «le tous les homines 1 <‘ataconibes, Saint-Pierre, le Yati-
bien pensants. can,............. c'est Pierre |icrscciitéf

1 caché, triomphant ou prisonnier. 
('asti’lfidardo et Venise sont encor* 
dominés par l'image |>crsistniitc d«

| Pierre, coniine I iênes, Pi>e ,la

Lt «• est 1 essentiel.

/.» Devoir, jnuli JH nctohrt, lUlt.
J LA N 1*1 MoNT.

TAnho un nmi orrlim I t(n* 'lu I honiiet«*te, ne la (Vite d’Azur, l’Alsace et l’Auvergne,
I3CI1B UR P6U dlUUc ! V*l I.-111 IMIS, «l ne peuvent jllllltlî^ ' HVliU’Ill VII •|)l,l„(,r »,,,-« ll->SUS (l’«

1 Stô. De cette nombreuse famille, 
quatre frères et trois sieurs,«huit les 
noms suivent, lui survivent : le U. 
I*. Arthur Letcllicr, supérieur «les 
Pères du T -S. Sacrement, «le NYw- 
York; Cliarles-K. LctcUier, fonc­
tionnaire civil; IL-L. I.ctcllier, 
épicier en gn»s, de Québec, «‘t l«* 
tloeteur Alphonse Let oilier, «le Mon­
tréal; la Kévérciule Mère Sti^-Ku- 
pliémie, su|>éri« ur«‘ du t oiivent de 
b'sus-Marie, A New-York; Mme 
îe«uges PaM’Iiereau, «le la Heauee; 

«•t Mon* .L-L. Savanl, «!«• Montréal.
Mlle épousa A l’âge «!«• 2d ans, 

•l.-O.-Y (iiass«ui, notaire. IV ce 
mariage naquirent dix enfants dont 
six lui survivent; V IL P. Y. (ïins- 
s«*n, «l«*s Pères du l’.-S. Sacrement, 
A NYu-Yoik; L.-M. ( Üasson, voya­
gent de la maison Warden King 
Lt«’d;S«eur Aimée «le Jésus, r«*li- 
gicuse «lu Piéeieiix Sang. A St-IIy.i- 
eilithe; l«*s Sieurs Marie-Pose «•< 
Lve «!«• J «'sus, des Servantes du T.- 
S. Saerement, «!«• ('liieoutimi, et 
Miih* NY.-A. Illeitsilell, «le Montréal.

DECES

Pueii taire c< e ’ e «*e que

•s
et* dispense!. |,.s l'atris dulcis ///a/</<•. Pas un

La Caisse enlin n i«t pas autre .................. . ,, . . 1 ,,, . I instant Ion M’iit «lans v«»s pages

tér«

iiMuieia «i «■«-> iiiH’i«iu\ «i«i «mi \«*«i« uriiiinii * o .» «. • mi.iiui , . , - . 1».. _ «'liose qu U lie as-an àat ion «l lionnè- .,, . . . . . |Y . ..« . . . . , 1 cYst «in une Cuisse Populaire, 1 I eerivam preoceutK* de I «‘IT«*t nui
„ c,.||.l-a son l>:issi“ aux «•«...s.-n al,-m>. P...... VU «... .1- I»r,»- V((l,. llVst lüllj(lltI.s fil,.ilo : ««• P'»- . . 1>r„«h,ira, H.«u,:ivux «IVvil.-r !«■ naïf
*'■" ,lu Im'7,a»V: . Vs 11 °'" am',,,,s 1 l’ourtaii', il tau. « n venir là. A ^ nn unir .' ,.,ïr..r« «l»i I» f-ra M...rin>;
ivt |N>rsiinii<>l seul les fait agir. tout prix, il noua faut .kninvi unt• ! vo|f & |„ir„.| mais I n., y ««-..t riioimn.-, I.* prf-tn-

S<M 1,1 ' ’ mes peu fort tués «in’A un seul mil- l’artiste fixant pour lui- même s«*>.N"^ truitvora donc ri.lirul.^ li > U-ntativ. s «!«• ••«•s l»«»li«i- jurte i«lé<- «!«• «-.te ..vu , ■ |ltics Iortjn0« f„n, un mn.nn.i- ....... pour nu-.......... ....
iKiis a .•ourli'.s vues,dont La ( one,ni,■ «liMlaua > «'St fini** même u «•aux «p...... . veulent pas lu li(ml'mjr(. & ,, ,l„!ltiim ,|„lltl.uw. ses Ni.iinu«i.iH; aV„v,.lanl
I interprété. Lr Ih roir remet les choses au point, en relu-1comprendre. : i.*
hlissatii l’exact itude des faits; il fait elaiiement n 
possibilité où se trouve le parti eon ervatetir d( 
dans ses rangs un homme compromis comme l'es

Kl il avait laiHon.

té de ( hieontimi, Saguenav et Lac St-Jean.

. ... . . i i i.« il in-in ou MHMio«' M’imioit* au moiior>«,r..r I un- ' oiivainere notre |^.,«le , el j Mnjs ,IOII11,u,s,,, fui ; s

• Ji‘«T\"il ■" o ' ■' I''1- " J" * |* it t j lroni|H> j. «s leurs créanei. rs ’ rMII, ,u0„i,.8 les Ih'uuK's, ft
«t !«• «li-|»„- un assi'inoliiKe «I exploiteur», 1.1 M)> |„ v,.rlll Vaut ,,, A ....n,., ...

«st V but pimctaa de notre cam- ... .. . . ,, , <h 1,1 mum'1 et .1 (eues «n* n
' » 1 mille lots mieux «un* 1 argent. . ,,............... <*..: i*______ ____n

M. l'rançoi.s (îuay, \ icux citoy­
en «le ('liieoutimi, est mort «ii- 
manclie soir, le 20 < Vt. A I Age «le 
Sd a ns, a près une maladie «lequel- 
.pies semaines.

Pétulant plusieurs années, il 
occupa la position de géidier de la 
prison et «le gardien «lu palais «V 
justice.

Ses tunérailles out eu lieu mar­
di le Ml, A la l’athédrale au mi- 
lion d'un grand concours «lu pa­
rents ut d'amis.

M. tinny était lu père «te MM. 
Ovidu ut Philippe Ciuay, «le (*|,i- 
coutinii, du M. I abbé Arthur 
Duay, curé d«* St-ltruno, «lu Mme 
P.-L.-N. \ ézi'ia, «le Mme.lobiiuy 
Claveau «‘t «le Mme (ico. Trem­
blay.

Nous olfmns nos coudidéaiiees 
A la failli!!«•.

VA-ET-VIENT
M. et Mme Lauglais sont en 

voyage A Quéhee pour ' s 
jours.

du monde s«‘iisible au monde «lu I:
'inté- 
uullus 
art, A

o • . . , , iniinifli , • .i1»11: ' 1 K'1,1 • celles (pie sit foi déa’oiivru tandis <iU(
L arlii l....... .M. Dumont «lu Dcnar est :i lm-; .....i' !<• « • * -. 1,-.11<sir,ms.ll0US?„. ,v 1>mlVr- "" '' n*"U\‘ ''"'i ■'*' <lans l.s Ik-u„16« -I- I, tm,. « Il,- sa-

n.m- « n ••ntu-r pour quo nos Iri-teurs sn. lu'iit If <•:,> 'l'ti- I on , ,| S(. ..... . |iarr(11s „n qu onlu'mi" n. au |-u|.l.-la( «mnim(, ,.OMll>ri. )m ,a ril|,kJ(.
fait «!<• (iirunl, nn pou partout dans le pays. |,,„ Y«.pn.,. Nous u...ion^,’-.TraTt *iY I *»»»«•* -'«•« Ih»i.iA* «In «i« l.- La

Si |ps advi’rsutrcs «le Ciirard n ont pas d niitres mo_\en.s tol^ ,1,. |m lilânier copuiHlunt. Il ' J '
(pie c(‘iix invü((Ué.s par Lu Concorde pour se débar- y a.si longtemps qu’il sc l'ait tondre; J.J . L1.1 i:an«
ta "(i de l'homme qui fait le déshonneur de noire ré- ,,al de Vaux ‘ >. il est m -------------• .1 1 - • * / * ici*1

Mme IVYarennes, de Waterloo, 
«•si en visite depuis ((iielques se­
mailles ehez son U au-lrère, M. h* 
I >r Puauchamd.

Kllu n iouruera elicz elle 
manche pnH’hiiin.

• n-

giou, ils manqueront encore une fois leur coup. ( cqni a lait peu habitué A av«»ir un homme se 
la force de (iirard sous tous les régimes, c’est la liberté dont m« ttr«* au service d une idee, lui 
il a joui de distribuer le patronnage à sa guise, («irard le sacrifier ses loisirs, x»n n*pos, sa
sait si bienqu'il n a pas liésitéà trahir h*s libéraux le soir ( lu
-1 «■Plwnbn*. Usait «(uav.f l,- puU'onuag,*, il consorvora, .in<;S 1IVCCcetleHe.npitonu-Uo! .
ms positions »•! bo moqiMTa dr ses adv,maires, en ; ., u |e „.y voit pmltt.'
|M.*iiseiit La Concord, et 1«‘ |$n>ui|<> qui I inspire. ,,,Uii.au* tcono.ui.pies. „ . , ' i / •

__ _ .. w” . 1 . 4 ..V 1 Paul de Lastegcns ,est I un des éen
— . . Il est imprudent, parait-il, de • , ,

saute meme... mats passons. 
Certaines gens nous rahAelielit

A Rome et sur les 
chemins de Rome

ills

imp
Nous ne connaissons rien de plus cocasse en politique (pie jout,r au prophète. Souvent la '’au' 

l'atiitutle de e(»s politiciens (pii fournissent à 1 adversaire |U«* des événements et des vu •' 
d(‘s armes qu'il tournera contre eux. ( iirard. s il sait ce dont jdé«s se c*mtredisent. Quoi qu il|ti'il
s occupent ees 
naivetéet s 
font eha(pi( 
étonnant que notre 
t( 
lot
il:

Souvent la %,,l*as l(‘s plus personnels (pii soient
rance.

irande Ame «l’apôtre «‘t «l’artis-

I lecture «le votre livre m’a fait du 
bien; «*t j’«*s|»èrc, j«* suis sûr quYIV 
«•n f«*ra A Iteaucoup «Pautr«*s: «•«• 
s«*ra là votre meilleure nVunipi use. 

\ «•uill«,z nu* faire envover sixw

! douzaines d'exemplaires pour nos 
grands jeunes gens du «-ollèg«\”

On peut se procurer e«*t ouvrage 
ainsi «pie les Horizons Ini, lit chit Is 
A nos bureaux; il nous en reste 
encore quelques «•.\«,mplain,s.

Prix: $1.00 franco.

L'O'. profonds politiques. «I«>il l>i«q, ritv d«* Ifiir vu soit, purions qui-si l’on oxpli- t«‘, M. «b* « nstcK« ns <|U<- ikjii.s avons 
aimt'cr à leurs dopons des pas «le ol ros <|,fils Une . lniroiin nt A votr.- |K!,q.lo lu» i’insiRmM-tBrnn.!hoim.-ur«l.T..in|»- 

• fois qu'ils clierdiont à lui imiro. Il n'est pus j l.n nfi.iLs «le I» u <>|K-riiti«»n, il l« s t,.r parmi !«•« «•ollol.aiamirs du ! 
„ot,e députe* soit dome,né fort dans notre eoin-;cmq.r. n.|ni U a,u-..«q« j.lus^viu- Patriot.*, a rapport.* .!<• son |>W-| H.

VOYAGE FRUCTUEUX

I 1 . , «' imoHs «,««• certains intclkHuol».. .Knlro rina(!,. à |a ville liu ruell,* «les s„
• ou |N>urtant les deux tiers «les «leeteuts Uns,.,.K.......s,s ^ ^ ^ ,
Msqu on eonnait ceux qui le combat lent et les mo\ eus dont . . . , j entendre l«* pi<*otin ... , , . ... .
s usent pour accomplir sa défaite. I.a force do Cm ni a " 's "JC* ".,,w.u"R,,,,hl
jujoiirs cun.sisté dans la faiblesse de ses adversaires (pi il a Sans chert ber noise A im*i sonne, ,,M M i».»ps ou « mqin ig

Lundi, l«* Mu Octobre, M* J.-A. 
f'bort, organisateur «le la Société 

sou- !44 I Pi é voyante «lu Cumula", 
1 accompagné «1«* Mlle M. • L. 

Iw. Desbiens, agent local, nous lit 
! l’honneur d'une

tOlIJ(
roulés tant el plus chaque fois qu il en a eu la chance

ligne Visite nos

disons ((lie ce
Quelles (pie soient les manœuvres de ces liberaux opposes.^nnyprise financière, mais une.*xPr,,|uK ,n 11,1 *' ' ' ,,,M

à ( iirard. nous pouvons leur dire dès maintenant qu’üs ne 4l‘uvr« philanthropique basée sur tion littéraire inimitable, 
ii'ii.ssiroiit pas dam* leurs tentatives. Ciirard lie M*ra pa.- U- principe si ,*lir.'*ti«*ii «i«* l'um«.i. Lu tal.lo «l«*s inaii. ns c

aerojjté des conservateurs (pli lu 
pour faire le jeu d’adversaires dont 
(pie de celui qu’on veut leur imposer.

A PROPOS DE GIRARD
Nous soiiiiih-s IHH* surpris «I. trouver dans la r,merde, journal l.ain|ii«* du pauvre, de l'ouvrier, 

fondé soklisanl i»ur dél'emlre les queslions di prim*i|K*s, dis roninr-|du colon; du culUvnteur*. «le la

commun leurs sousp«»ur b «ait rai­
der duns leurs besoins, (’’est la

lieisonuo, 4 *. ' • . '1 '4 bureaux,
n'est pas «me l,arül'' v,v,,,,,,' H '',,,runtt- M llùfart s- <1>* enclmiilé «le

exprimé.* en m. styl«* «I un. |H rf.s- 8on w,ya(:t. duns notre région et
du résultat obtenu, purticulièn*- 

•ontieii! A ('liieoutimi. Il est égale­
ment heureux «!«• constater que la 
semonce jetée en tern? d y a deux 

qui mettent cil «|r Home- t ne llôtelk ne dims la ans par l*es Prévoyants coinmenco
Forêt Sainte.- Scènes maritimes en déjà a donner une abondante re*-

• no compromettront pas pour la vio. l'no Caisse, cost le «les titres <«.nnin* «*i«x-.*i: «
tilsso délient tout autant r.'*eep«acle «le l’épargne «les «léslié-( Visions «l’enfant. Les Cliemins^

rites «le la fortune, qui mettent en Home—l’no Hôtellerie dans lu i

(pies connue ci lies-ci : femme, «lu petit cillant.«-■.** « «imuif eeiieo-i i . , . , . « „ . b............* La presse A la dévotion «lu gouvernement, s'objecte absolument IA, pus de gramleur, pus lt
. . . ... : : ........... . i.,.. .«vs. •«>«< «I» vmiiii* «rluriole. mais

face «l«» Koiik1. l u es Pierre.— 
Deux iiionuiiieiits et deux inondes. 
Les .Saintes ombres. Les prisons 
et les ('haines. Nous voudrions 
voir Jésus. Les Saints portiques.’ na presse a la oevoi.ou «m goioei «i* ««»» ••«, • ................ - voir Jésus, i. es miiius noriKiues.à ce «pu* M (iirard soit .uivpl. Kl |«rmi journaux h|.!u> lux,*, ’«as d- '«nu* h’i’.YViV;‘,V,,V, S1:*”*» 1W «l«* U«.m«*. Au.li.ncc

u0n dnw lZ rïLiÏTLl» opposition, qui M Giranl, ayant >„us «lu misércU pour les grom Evolution « t ^oluUonni^B, Iax 

.............. - , 1......................... . ......... .. ....... irk.it ans. inaleré ou’il ner. ismi leur donner une loree «saintes energies.- Lord te et k

M. Normand, «lu IIfivre (Fran­
ce), constructeur «h* navires d« 
guern* pour l«* gouvernement 
!i aura is, a pas«é en notre vilh? la 
semaine dernière. Il a fail une 
excursion de chusse en coin|m- 
gnie «le M. l’avocat Lapointe, sur 
le territoire du cluh «1«* la Itou- 
«•une.

M. Kohituille, contrôleur de la 
Cie «lu chemin «l«* Ici «le la P>uic 
«les lia ! lia !, a déménagé celt; 
semaine dans I aneienm* résiden- 
«•«• «le M. Kl/.éar lloivin, occupé»' 
récemment pur M. <»«•«). L«»w.

M !«.• Docteur, Mme Tremhlay 
« t leurs enfants, sont de retour 
«l’une (•romemide «le quelques 
jours A Québec.

M. Publié llminl, rédacteur du 
Xntnrnlisft t « t ancien Supérieur 
«lu Séminaire «le (’liieoutimi était 
d#* passage «?n notre ville ccth 
semaine. 11 «*s! retourné A (^ué 
!»«•«• le 1er Novembre.

M ( «forges Fortin, Agé «!«• l 
ms, est mort dimanche le oet. 
“près une longuo el pénible nmlu- 
lic «‘inlurétj avec patience.

Ses funérailles ont eu lieu le Ml 
( tel. A la cathédrale.

Nos comloli'amrs A la famille.

VOILA COMMENT

M. «*t Mme Dubuc sont en pro­
menade A Québec, Ottawa, To­
ronto et New-York.

Ils seront absents une dizaine 
«le jours.

Sous ce titre; t'n obscur chapi­
tre «Iiiiih P Histoire «le nos écoles 
(»uhIi«|Ues,la“Lortnigbtl\ Ueview" 
citait un discourH, pr«»noneé le *jq 
juin LsôM par Hrownson et extrait 
«les (Marnes de ce philosophe 
américain (vol. XIX p. 112.)

A ce'te date, le célèbre écrivain 
dénonça une conférencière anglai­
se, Frances Wright, dicjplc «lu 
fumeux J. Ikiiitliaiii, athée, com­
me ayant, vingt ans auparavant, 
été avecdeHaniisde la lihri.-pensée 
l’un «les protagonistes les plus ac­
tivas d«*H écoles sans-Dieu. Ilrown- 
son avait été le confident «h? 
Frances Wright et son complice, 
dans cette «euvre «lo déchristianisa­
tion, ce dont il demanda pardon 
A Dieu et A scs concitoyen». Il dit 
A ce sujet entre autres choses: 

Le ‘ ' *} cette ontrepiho
était <!«• détruire 1«*christianisme. 
Le (dan ne con-istaii pas A atta- 

“«pier ouverleiuent la icligioii 
“chrétienne, mais il s’agissait d’e- 
“tiddir un système d'«'coles d’Ktiit, 
“«lit«*s nationales, «l'où toute reli- 
“gi«»n serait exclue ci auxquelles 
“tous h-s parents Kcruicnt ohligés 
“légalement d’envoyer h-ur 
“enfants. Dans ce lait on forma 
“une société secrète. On l’organisa 
“«lans tout !«• pays sur le moilèlo 

«les loges «1«* Carlmnari d’Italie. 
Celte organisation commença en 
18211 A New-York, s’étendit dans 
une partie considérable de cet 

“Ktnt.
“J’ai (piitté, «lit encore Drown- 

“son, cette organisation en 1830,

sup|Hirté le g«)uvernement Ijiur.er (»en«lant «mze ans, mulgn- qu il p« i, p°m
Une t ais-«‘. cliainp d«*s zouaves, (^n lqin s lieu-l.M. Ciirard) fut conservateur, n’a (dus «le titre aux laveurs «t un gou- jus«,u .ci inconnue, i m * clmmpdes

verm u „t conservateur mats e est la plus belle manifesta- n.„ Vent
' “Tous |,*.M’«nii*l« s pul'.lik par ivs j.,m naux «k* Montréal « > «le « (ut-j lion «lu «levoir K-eial, |miSq„« eVsi | vr,.|lt u

l»v«* vu ni IV M (Iirard, ont «',.• «Vrils «ai un, • t-' in>|*!i« - par U* eom.lv eii*«ig,.vr la pré*\«.wmve, pi.xemr ,.n).|iallt(..
du taitroimge conservateur dont le siège est A ( liieoutimi. î“ mn-en*, putseju « n m c es re Voici qm

m>«*. L«*s yeux «pii s’ou- 
forét «jui « liante et qui

mont avtuol «,„',! n'étai, au svrv.v,* «lu cabine t l.aurivr. 1 ^",1" e" M'YÎ.n.nml.rh
bvuxivniviit et* n'est pas pas parw que M. «iin.nl a .support.'* le «l’avoir faim. , Y. *r
eerneinviit l.aurivr, mais parce qu'ayant été élu comme nulepeu-i pum. Car on uuni ,H“ ’ ' .gouvernement Laurier, mais parce qu ayant etc élu comme inuepeu- p»..«. y **;* •*....... “*■"“ ,dan. il a été l'un «les «lus servi, s valv.s «tu régm.v, «pi.*, suivan, \A* gram 1s pnne.;^, le proverbe, 

nous, le gouvernement cons,-.valeur «luit le tenir à distance. | ventre allume n a |«as d ure.ll. s,
T?« .i-i.YnV n t, Vi .ce* «I • » i nous emiscinu . . . . . . . . . . . ms, il est taux qm* le j reste toujours vrai. AU' * ,1«'"u
*t*oij- écrive sous l’inspiration «lu comité «le putronugo cmserviiteiir pi. « lier le (!«*vo,r souul .
;. 1 mission a 1 autorité civile et reli-Dt

«le Chicoutimi.Nous traitons !«■ cas ,1e Cirai,I au point «le vue «les primq.es, voi- gicus.*, u des minéliques .... 
là tout. M. , iirard a prouvé par sa cmnluito eu Cliiiinl.re qu’il n’v Mais poursuivons. q
a pour lui rien «l«* sa, ré, que l«* p-cotiu ; toutes !cs «pn-stioiis «I intérêt La (,’aisse I opuuurc est accesêt- v
nun,,,,.,1 ,,„i ....... dvnuis «imnzv ans I ont ir-.uv: 'lu cite «les, I,le a tout le monde, i atrons, ou- ynational nui ont surgi «lepuis «juin/.t ....<• .................... - ■ ,
traîtres, par crainte de pcr.lre son prestige p« rsonnel, «le voiiiproinoi- vrmrs, nclws, tous peuvent en de 
tre ses movons ,1’ae-ioii sur l’éloetorat «le son comté ; ci imimlcnanl| venir membres, pourvu toutefois
wv «ira iiitn vna u ,«v.*„',i o«u ■ v«. v.*....* ■■ - -- - - , ... • i ».
«pie le goiiveruem.il, a changé, d est encore prêt, pour es memes qu ils soient honnêtes, sobres, run- 
raisons, à voter tout ce «pie 1«- regime nouveau I n «l. iiiund, m. Des ges vl qu ils paient leurs dettes.

— * X de ucltc trou ipv, s«»nt une honte (»our. On K* voit, ce n est ()08 uuo al­
is nui h*s accueillent alternativement, et: faire. Et puis, n'y entre pas qui

conservateurs «»n des libéraux
l«our l’un ou l’autre des partis «pii ,
il est pour le moins ét ru lige «le voir un journal comme la t on,
les défendre.

veut comme dans les entreprises

|iicl((iics a[)préciations:
Du Cardinal Merry «!«•! N ul, Se­

crétaire «l’Etat:
“Le Saint IVre vous r«*inercie «le 

votre ouvrage: d Honn « / nu r lt h che­
mins d. Koine daiLs le«|ucl votre Aine 
ÿinineininent sacerdotale a su faire 
d’un simple récit de voyag«? une 
œuvre de foi et «l’amour.

Heur«*use d'avoir béni la plume 
(pli d«*vait écrire ees pages émues et 
vraiment romaines, Sa Sainteté 
vous accord»* (h* nouveau et «le tout 
co tirsa meilleure bénédiction."

— De la “( ’orres|H)iulanee <!«• Ho­
me” (feuille rédigée au \'atiean, sous 
les yeux «lu Souverain Pontife):

“Souvenirs «h* pèlerinage inspi­
rés par une intelligence très vive,

coïte. A l’appui «le si s avancés, il 
nous lit voir comme résultat de 
cinq semaines «1«* travail, dans le 
comté du Lac St-Jcun, cinq cent 
cinquante - quatre «k inamles si­
gnées, représentant mille dix 
parts. M. Hébert mérite des féli­
citations sur son succès, inafs on 
«loi! aussi et surtout complimcntci 
les nouveaux sociétaires qui ont 
compris le but «h* la Société «jui 
leur garantit une vieillesse indé­
pendante avec leurs économies.

Nous souhaitons bon voyage et 
succ«'*s A M IléluMiqui nous lais­
se demain pour continuer son 
œuvre.

ordinaires. U*s piastres ne coiiq»- un co ur profondément catholique et

M. Lassalle-Liit«*rrH‘r«?, iiihjk*c- ; **inj|jH jc i#nis tlirc quo co plana 
t«‘iir des bureaux «I enregistre-^ ..r;,lllwj ,.t fjueces niées («le «h'?cbris- 
ui'id «!«• la province, est en eel U* «•tin,,ifM1li«n parla neutralité SCO- 
ville pour «jm hpn s jours. IMoit **|rtjroj dcvinronl pO[»ulaires, au 
visiter le bureau «I enregistrement ««^ûnl quo tout le pays suivit ce 
«le ( liieoutimi. “mouvement.... Cela voudrait

- -------------- “la [K'inc de rechercher quelle
ArnnPNT “large part cette société s» crète
ALUUbni ( “anti-chrétienne, ayant des tneni-

------  “bres répandus dans tout h? pays,
l. u accident «pii aurait pu pju.su «lu publie, inconnus les 

avoir des conséquences fatales a eu ««uns «les antres, mais tous connus 
lieu mardi «lender dansdu cour de “d’un comité central secret et 
h» Lie «h* I*1111k* 1 n groupe “obwir&aiit il son impulsion, a eu 
d’ouvriers était occuj*é a corder '‘Jans ce inouvoinent extraordi* 
«lu bois «le puI[>e lorsqu'un ék>otili. “uftiie d'éducation publique sans- 
le bois omsidérnble si? produisit, “Dieu que tout le monde a cous-

entraînant «les centaines de bi 1- “taté A purtir«le *830, mouvcniuiit

FEU Mme GIASSON
Eliza-( ’éliiia Ix*tellier, «le St-Just, 

veuve de J.-O.-Y. (iia-sson, no­
taire, vi« nt de s'éteindre pieuse­
ment A laré.-ideneede son fils, L.-M. 
(iiasson, 230, Av. Mc-Dougall,
( )ut reniont.

Madame (Üitsson, l’aînée d’un* 
famille de treize enfants, était la 
fille de Charles J*etcllier, de St-Just, 
frère de Son Excel!» ncc, l’ex-licute- 
nunt-gouverneur.Lue D t«*llier,de St- 
Just, et d’Eliza (’hupais, sieur di 
l'hon. M. Thomas Chupais. Elle «st 
née à la Hivière-Cuelle, le 28 août

ots sur M. Odilon Delisle «pii 
l’avait pus eu le temps do s<* 

mettre A l’abri «lu danger. Il eut 
les deux jambes prîtes et ne lut 
retiré qu'avec peine par deux (h 
scs compagnons do travail qui 
réussirent A le sortir de la (xisitioi. 
critique où il h* trouvait. Si [»er* 
sonne ne se fût |xirté A son se 
«•«itirs, il est probable quo M. 
Delisle y aurait pernu In vie.

Un crut A une fim tnre dis o 
des «1« ux jambes, mais après ut 
examen plus sérieux, le médecii 
ne constata que des contusion* 
Hans gravité, quoique assez don 
1 ou reuses. M. Delisle devra gui 
«1er le lit une quinzaine de jours 
dit-on.

“nui aujounl’lmi parait triompher 
“de tout pouvoir iiumain".

Ces aveux «le Browneotn remon-• ? • i
tant A ISAM, tout impoitfllits A 
noter. Iis alt* stent l’origine ma­
çonnique «le l'école neutie, ou 
sans-Dieu, en Amérique. Aujuur- 
d’bui plus «le onze millions d’en­
fants subissent forcément cet athé­
isme aux Etats-Unis.

T-r
UNE MARCHANDISE BIEN ANNOK 

EE EST À MOITIE VENDUE. 
ANN0NCE2 DANS LE ' PROGRÈS

OU SMUDUr.
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rage 2 LE PROGRÈS DU SAGUENAY

Petites Annonces Cartes d'affaires
MAGASIN A LOUER

l’n lient! graml magasin situé 
au coin «Lis rues Stc-Amio et Tri­
ce, une des plus belles places, 
d’afluiros do la v;,le, sera A louer| 
le 1er Mai pr u.

Pour in 1 ..ons,
S’adresser A

M. ( iétléon Dufour.

Ll’DHEK ALAIN, L. I TC. lî.

AV ni AT
Tue Tacine, • < *Kiicoutinii.

LAPOINTE A: LANCLAIS

AVilC VI.S
nilOOl TIMI 

Tikkai : IM i lice île la («>mpn- 
gnie du chemin de fer de la Taie 
des Un ! lin !

non LLETuN l»T “PKOUKES DI* SAOLENA Y *» No (î

FOUR LA PATRIE
TA T J.-P. TA T DI Y El

TERRE A VENDRE vvvvvvvvvvvw
. , i LA

La inagml.i|UO terme dn T.ve- compagnie Assurance sur la Vio 
rend Ovide l«arouche situer dans. XUC KIATIHKIAI F lire
le rang St Joseph de Chicoutimi I Ht INA IIUINAL LII t

est ollerto en vente.
S’adresser à lui-même A St- 

Eidele, < ’liarlevoix.
7-K-l 1*7-‘2-TJ, h mois.

A VENDRE

4*«t|»ilui Miiiscril $1.000,000, 
Tu pilai pn> é J J A. mm.

An il i.:»n ;,(;;s

ICésrrvr I. I 3o,!m;i.s:;

Surplus au\ por-

leurs de police 37 1,7 i:l
'Trois magnifiques propriétés dont Percentage en la 

une «ituée sur la rue Uncineet deux vein* des assurés Sl.*:îh» o 
sur la rue Cartier. pour chaque piastre qi/clle

pour plus amples informations, doit aux porteurs de polices.

s’adresser h. .1. MX IMIOIIC.
Thomas Bossé. Gérant du District,

itégistrateiir. j ItucSt -Aiiiic, Chimutitni.

/Vj<% irVirVjrV W *%*%*%*% *%

AAAAAAAAAAAAA

Compagnie d Assurance» sur lo l eu

The British America Ins Co.

On Demande
t n jeune garçon actif comme 

apprenti.
S’adresser

Au bureau du PunniiKi >
(V»tc Lubrecijue.

CilAPITTE II 

(siiti:)

Ali ! mon cher ami, dit-il, ipie 
le bon Dieu est hou ! \*oilA une 

phrase <juc nous répétons souvent 
'lins y attacher beaucoup d im­
portance. Mais cjue e’esl donc 
vrai ! La miséricorde de Dieu ! 

Oui pourra jamais en mesurer I é* 
tcudut ? Non seulement elle est 
infinie, sans bornes ; non setile- 
ment elle est prête A pardonner 
tout péché ; mais elle est agressi­

ve ; elle nous poursuit jusqu u 
j notre dernier soupir ; jusqu’A no­
tre dernier soupir nous n’avons 

: «pi’A nous jeter dans cet océan 
d'aiimur pour atteindre le port 
éternel. ( )h ! pourquoi tant de 
pécheurs tu profitent-ils pas du 
temps de la miséricorde qu'on 

appelle la vie ? Pourquoi repous­
ser la miséricorde de Dieu pour 

affronter sa justice qui est non 

nu

V*
*
f
•I
f» «
k
f► *
k?* *
A
f» ■
A 7

le dirigeait par s#*s l»»n> conseils, j 

et entrevoyait avec satisfaction le 
jour où son jeune ami serait à la 
tête d’un journal et pourrait don­
ner libre carrière A son ardent

A

F 
* 
T 
V

patriotisme. Les deux hommes
s’aimaient comme des hères.

Du vivant du père, la famille1^
Levi rdier avait adopté une nrphe- *1*

line. Marguerite Tlanier, un peu V
plus Agée que Paul. Donee, af- j *

feetueuse, dévouée, intelligente.

les qualité^ de son esprit et de

son eoair Temportuieiit même sur
les churmes de son visage qui j
était cependant d une beauté peu J,
ord i mi ire. j JL

. • é
Dans son immortel poème, le 

chantre des Acadiens peint son ►J-*

OTT'V'IKIIRTTJPtlE DES CLASSES
Messieurs les MARCHANDS, c’est le temps de faire une revue de votre

stock de LIBRAIRIE.
Notre assortiment cette année est beaucoup plus considérable que les an­

nées passées: nous tenons tous les classiques recommandés par IV M. les ins­
pecteurs J.-E. Savard de Cbicoutimi et J.-E. Boily de Roberval.

Outre cela, notre assortiment est très considérable en fait de FOURNI­
TURES d’ECOLES : CAHIERS, PLUMES, CRAYONS, ENCRIERS, LIVRES de 
COMPTABILITE, LIVRES de PRIERES, CHAPELETS, SCAPULAIRES, ENVE­
LOPPES et PAPIER A LETTRES en boîtes, COFFRETS, etc., etc.

Il M-rait bon aussi de jeter un coup d’u-il sur votre sti « k de TABAC EN FEUILLES, de THE et 

de CAFE, etc., etc.
\iiii> recevrons veis le 1.7 septembre un antre char de TABAC BLEU NO.-I, tout p. sé par livre. 
Nous recevrons la balance de nos KIOTO livres de ThE F.EGALIA et SELECTA vers la naTiic

date.
(es lignes sont avantageusement connues dans toute la région et sont bien annoncées, il 

n’y a aucun risque par conséquent,de faire un approvisionnement à bonne heure en vue du commer­

ce d'automne.

Tenez-vous en stock la “TOITURE RUBEROID’’? Ecrivez pour informations.

f
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QESMARAIS & GREGOIRE
NEGOCIANTS W’ENW GROS

N .-IL Inutile de se présenter A nos bureaux pour placer des commandes si on n'ot pas marchand.
i •

héroïne, Lvangeiiuc, par ce vers ^
r.-miir.|tml.lr, l’un des plus Ikuun J—F>-’—J—J—J—J—I—I—J—J—I—J—J—J—I—]—I—1-^—I—J—]—J—F*i**I—I—I—

do la langue anglaise :

U Ara x/tt fiail jmsfit j, it s*einfil 

ô/.» t fif reusing uj extpiisit* nmsir.

i

f4*
*
-Fi

,rns iiilinie..........Mlez. iim.ii mui, ‘ <-|le «’ôtjtît éloignée, «m V
liiil.s piY'juile!* lu . huiulue. Jc.,'“irait dit .|u’ime imisi.|tic ex<|iii-|T
vuiu lui u.liiillustrer l'Extrême j f '*'• *• luire ente». iV

. v .. . i • t ...... ... t dre.” ê

LA CIE DE PULPE DE CHICOUTIMI
LXVOliPOL'IŒ /:.Y m\7

SOUMISSIONS
BUR.AU CHEF : TORONTO 

Ancienne Responsable Progress! t?
-----------  Clipillll, SI. (OO.OOO.u<i

Des soumissions eaebetées sont .let il* 2,022,1 7O. IS

joNot u:m:s
Terrains a vendre
l.d I S A II V I IK -I I I » - Il ans | k
\ n i \-.i m m Kiu \ 
VKMiHK A lu »N MA la II K t..n
iiaiotiH «<t i-uii nictiu i i.'iii -»

Stanislas Brassard.

demandées p(»ur la construction j pertes onyxes dcpuii» ,t , ,
de deux maisons d’écoles A St- j *•* fon»l.i ion.............Li.tr.tP.d» i.td

Kraneois de Sales dans le comté EVAN8 & JOHNSON, Agents-tiénr-rnux. 
du Lie St-.b an. Les plans et des- 26, Rue .Sl-i^acrciiieiit, Montréal.
cription des dites maisons d’écoles Albert Lemieux, Agoni, Chicouiiini 
sont s\ la disposition des sniimis-
siommires au bureau de Léon AAAAAAAAAAAAA 
Côté secrétaire-trésorier à St-Kran- 
<;iiis de Sales, Lac St-.leaii. 'Foutes 
soumissions pour ees travaux de­
vront «Ire accompagnées d’un 
chèque accepté, payable à M. Al- 
vida Lunay, président des com­
missaires tl’écoles égalant .» p. c. 
du montant de la soumission, le­
quel sera confisqué si le soumis­
sionnaire refuse de signer le con­
trat quand il sera appelé à le fai­
re, ou s’il lie complète pas le tra­
vail entrepris. Los soumissions se­
ront adressées à I éon Côté, Secré­
taire-Trésorier, St Tran«;«*is de Sa­
les, Lac St-.ican. Bureau de Toste 
Dequen. qui les scccvra jusqu’à -I 
heures de l’après-midi, mercredi, 
le premier jour de novembre IBM.

Les commissaires d’écoles deSt- 
Tranenis de Sales, Lac Si-Jean ne 
s'engagent pas A accepter la plus 
laisse ni aucune des soumissions.

Tar ordre des commissaires
d'écoles.

Léon Coté, 
ber.* I rus.

5, 12, TJ, 2b, 2. f> fs.

thiction et lui donner le saint
VhUiqne. | (V,,t' l,ur,"""i« «It lieifUSC, l.a X

< jui>l(|Uva instimls jilus bird, ll,iri,l,,lt‘vuuI,lt «n jour toute su

Lamirande, sa femme, sa petite 

tille Marie et Tunique servant»

vie.

A
►F

de ce modeste ménage étaient 

pieusement agi houillés autotir du 
lit t|e douleur, pendant que le 

l’ère t •randmoiit administrait au 

mourant les derniers sacrements 

de IT.glisc.
Le vieillard tomba bientôt 

après dans une syncope proion- 

^igé(‘. l’uis reprenant tout A coup 
connaissance et serrant eonvulsi- 

. veinent la main de Lamirande, il

de

ON DEMANDE
l'n lion agent collecteur, en 

(iiOnir temps solliciteur d'an­
nonces et d'ulmuiicmciiK 
trouvera de remploi ail “Pro­
grès du Saguenay/* l it bon 
salaire est assuré à Tagenl 
qui fera Tall'aire.

i murmura :
■ —Merci î.............lésus 1 Marie !
Joseph î.... Mol» tils !....

t c furent ses dernières paroles.

(1IATITUK III

1 initia xii/nr gratiani, unifier

' la * f fimlnrata,
/.a feimiu saiiilf •! plein* •lejnt-

\(lmi\ c*t une graci *p*i pause tnat*

I */roYc.| *
Jetons un regard sur h* passé 
i Juin/e années avant les évém - 

monts que nous venons de relater, 

Joseph Lamirande, Agé dcJÔ ans, 
venait d’être admis A ta pratique 

1 tie la médecine. Il avait choisi 
cette profession imi(|ucmeiit potii 

| faire du bien A ses semblables : 
j car u i ie modeste aisance que lui 
lavait laissée son père, le dispen- 

I sait de gagner sou pain de cha­

que jour. Il savait, toutefois,que 
i'aisance n est pas donnée A quel- 

PEINTRE, DECORATEUR ET DOREUR qiics privilégiés pour qu'ils pas-

Immibitton des bois et marbre 8®tit leurs jours duns 1 oisiveté et
la mollesse. Au contraire, plus

— ARGENT A PRETER
c i nn nnn 1 * *iiuu uuu. mu* iuii«irtl«Mritt<Mit, |*«»iir

■.'(* Mit* \( liiil«il<- » «ti»irni-*lc a rr«-^ • 1 • m- 
l»Ur«-lii«'litf> «•! de InIIIiw' ull* tii. im » < i.ii- 
«lltloti*

“'•'r™" ■' J.-A. MICHAUD,
lit-ll-lü Aka'IiI. Clilroullinl

ltm> au II.Mrl I('!Iiiiiiiih.

Ernest Bilodeau & Cie
MODELEURS

I* i-iuiii. » : * d* iiiim liiiit-rh • I
iniii. » -...rtc

«le moulltit
Iwiirv •-»•-

At. et 1.1 .rte«le Ctil.....lirai.
•HI.

EUGENE N. EORTIER

idltoits
1 Kg lises et «le TbéAtrcs, ell géné 

rul tous les ouvrages du l’ein- 
tre et du Tapissier 

DKCOBATKITL

siTtmm: :

toutes sortes.

RIF'||âv[o

r
CIE DE NAVIGATION

RICHELIEU & ONTARIO
Du 13 juin au S juillet, les ba­

teaux partiront do Chicoutimi pour
Québec, les mercredis, jeudis, saine-1 . . . ■ ■
dis et dimanche. BlüllOSpliate [fe Cl13UX

Tous les jours, du S juillet au 10 s il •
septembre, Irs heures deddpnrt, so- (jgS FrBrBS MSrjSlCS 
Ion la marée. S’adresser au Ccn-

riiomuie (“-t débarrassé des soucis 

matériels de l'existance, plus il 
doit consacrer sa vie au service 

du prochain. Celui qui ne se 
»rorure le nécessaire qu’au prix 

d'un rude et incessant labeur est

Enseignes et iinnonees de j Iqw© peu excusable de songer
A lui-même d’abord, aux autres 
ensuite. Mais le chrétien que 
Dim a exempté «lu soin de pour­
voir A sa propre subsistance, 

n'est-il pas tenu A se dépenser 
pour les autres > t ' était donc pour 
se rendre utile A ses concitoyens 
que Lamirande avait embrassé la 
profession médicale. Il devint 
bientôt notoire que ceux qui pou­
vaient payer les services d’un 
homme de l’art ne devaient pas

Yitmniplinnic pour cliasis. 
l’églises et maisons privée.

Tapisseries Anglaises et Amé­

ricaines.

Une Cartier,
HM MO.

Chicoutimi.
Téléphone 1*1 .‘L

Fabricants et exportateurs
Un soir du mois «le juin, il se 

promenait avec son ami sur les 
hauteurs «le Suinte-Koyo, sous !«•.- 
beaux arbres (pii Imnlent chaque 

«•ôté «lu chemin et dont 1rs hrair 
«•bcs gracieusement courbées s«* 
joignent et se eonfon<lent, formant 
un long tunnel «le verdure.

—Mon ami, dit le jeune méde­
cin, que «lirais-je si un lien non 

veau s ajoutait A ceux (pii nous 

unissent déjil ?
—Je «lirais «pie voilà un n.u- # & # & ïlî & & & £>. 7-) 'A $- & & & & & & & & *?> & &

veau bonheur pour moi, répoinlit
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PULPE MECANIQUE
à 55 et 60% de siccité. 

PRODUCTION ANNUELLE 90.000 TONNES.
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La Compagnie
DES EAUX ET DE LT.LHCTKICITE

DE CHICOUTIMI
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LUMIERE ELECTRIQUE
T KSI DKNt 'KS SKKLKMKNT :

1 lampe «!«• lb chandelles................................................. ÿ b.00 par année
J lampi s 
ô lampes 

10 lampes 
L• lainp« s 
20 lampes 
Jô lampes 
30 lampes
i • %
I t 1 il 1 • | f(lS?(T •••••••• •••••••••••••••• ••••«•••

MAGASINS, Bl’BHAl’X Etc.

1ère lampe de lb chandelles...............................................
2ème “ de “ “ .............................................
3ème '• de “ 11 .............................................
'foutes les lampes subséipicntes chacune.........................

Assortiment Complet de Fournitures Electriques, tel que Hier!roiiers, Lampes 
portatives, Lampes décoratives, Lampes Stecten, aussi matériel servant 

aux installations de fils Klcetriipi(*s. Ouvrage exécuté suivant les rè­
gles des assurances. Toutes demandes recevra notre prompte attention.

S. 00 
10 60
35.00
18.00 
55.00
bo.oo 
b» j. ou 
.S. no

S 7.00

1.00
3.00
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Le verdier avec eiitlinusiaMiie.
Mais quel est ce nouveau lien ?..
Tnurtaiit jo h* devine, et |tour ce­

la je u ai pas bi'Sniu d’étie sorcier.
Tout sage que tu es, les batte­

ments de ton c«etir sont assez vi­
sibles, crois m’en. Tu aimes ma 

Mcur adoptive, elle t'aime, et v«»us
allez vous marier ; car rien ne s’v

•
«»ppoye et personne n'interviendra ft 
j huit gâter votre iHuibeur. (Vr- & 
tes, ce n’est pas comme dans les 

romans où le héros et l’héroïne ta* 
parviennent A s’unir qu'a près 

/être artaebé les cheveux, avoir 

verser «les torrents de larmes et 
ssayé «le débarrasser la terre «le 

l«*ur inutile présence. \’ous n’i-n 

serai pas moins heureux... .Mais 

«uyons sérieux. Yininunt, je 
suis enchanté............

— Et pourtant j«* ne t’ai pas en­
core «lit «le iptoi il s’agit, «lit La­
mirande en souriant doucement.

Avoue «pie les prémiscs |Misées ne 
renferment pas tes conclusions, j ft 

Je songeais |k*ut-ètre A te projx- 

s(»r la fon«lation d'un journal....
— Cependant, j«* ne me trompe 

pas, «lit avec impét tosité le jeune

— Kh hit'ii ! mon tin r ami, n- ^ ^ ^ ^ & & & & & & î1-' & & & 0) W Ê # & &

[Mjiulit Latnirunde, devenu grave, 

tu ne te trom|M* pas. Je ne puis 
te dire combien je suis heureux 

de voir que co projet t’agiée. J’a­

vais peur....
—Tu avais pour de quoi ? Tu 

es trop sincère p«mr dire quo tu 
ne te croyais pas digne d’entrer 
dans notre famille ! De quoi donc 

avais tu peur ?
—Toi qui es si bon dev incur,

•tu «lois être capable «le te Tiina-
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BESTONSAB1LITE,

PATRONALE,

BI51S DE (iLACES,

CONTRE LE VOL.

. . < gmer.
s’adresser A lui. Les tics pauvres v» » »• • • imuihmi » ««««. 1 t — Non, j avoue (pi ici je jerds
(d’dent scs seuls patients ; et il h s mo:] hitin entièrement.
soignait avec la même attention,

trrivte.

Irai ou à M. II. A. Holly, pou, UolnWo lrftl e„U,Wl contro ,„!];> >„f,uf asshhii.t r,„f me. diui.s
l'heure «acte des Sparte et d» ! C0I180, )tio„ lw.,nil., t l,,s mala- : V ^'T*'0 \ l;r,,U'ss,0M

, I «les ricins le médecin qui a la Ic­
! dies dos os. . . ... , .

v I gitime ambition do se créer une
—mis tir succès-

11*En vente ebe/. les r'roros Ma-| 
ristes.

60 YEARS' 
EXPERIENCE

Patents
TRADE KnNAMl 

Dceione 
COMVRIOHTm Ac. 

AB?oa« Mndlnc m ihatch «nd d*#cription m«y 
qalefelr Mc«rt«ln o«ir opinion fr#« wn#tn#r «n 
ln?«ntion {■ pnibablf
tlon«atrletlrcoiiBd«ntlal. HANDBOOK on Paiauu 
•oui frM. OldMt M«nrr for ••eurui# PAlonia.

Patau ta lahan ïbrouah Munn A Co. racal?« 
ifiêui noiu*. «Uhoot oharga. In (D«SckntiYic JUnerkau.
A àqptfAomelf llloatratad «Mhly. Lorcwt elf 
MLaTlon of any ««ianUflo lournaL T<nni, |l I 
faar l four aiontba. |L ëoiâ byall ra»»<laalar«.

la Banque Nationale
cHIcoum•,

1NTEB ET sur «lépôts. »ec«»i'lé 
de la date même de Cl-iAQlTE 
DEPOT et sur la balance de 

CHAQUE JOUK.

Abonnz-vous au “Progrès 
du Sagunay”

lientèle luciative.
Le jeune docteur l.amimmh 

était lié d’amitié, depuis long­
temps. avec la tamille Levordicr, 
dont le chef était mort, laissant 

une «ouvre des orphelins dans des 
eirconst! nces«lilliciles. Lnmirainlc 

avait ai«lé la mère A faire instrui­
re ses enfants. L’aîné, Paul, plus 

jeune «le quelques années seule­
ment quo son protecteur, doué 

d’un talent brillant, s’était livré 

de bonne heure au jouit nsme 
Lamirande le buivail avec intérè^
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ft

ft

ft
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MALADIES,

ACCIDENTS,
GARANTIE DE FIDÉLITÉ, GARANTIE DE CONTRATS.

Itritll.tr run : — ir»0 rue St-Jucqtics, .Montréal.
J. C. GAGNF.. Üôr&nt-Génér&l.

District du Saguenay : J. E. A. DUBUC, Directeur-Local. Chicoutimi.

AliHKHT LKMIHl'X. ABont-GC-néral, Chicoutimi.
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—Je craignais de trouv«ren 
toi un rival ! I

— Un rival ! i
— Mais oui ! *u n’ignores pas 

(pie Marguerite n’est pas plus ta, 
ta seur (pi’elle n’est la mienne ; 
et jo ne conçois pas qu’on puisse 
la connaître comme tu la connais 
sans l'aimer, .comme jo l’aime 

—Si c'est IA toute ta crainte,
» assure-toi. J’aime ma grande 
sieur Marguerite com me. ma jeu­
ne s<eur Hélène, et | as autrement. 
L’idée qu'elle doit ètie tu femme, 
loin de me causer le plus léget 
« hugrin, me remplit de bonne
heure____Du reste, tu le sais,
d’ici A longtemps mes jeunes frères 
auront besoin de moi. .le ne 
pourrai même pas songer A me 
marier avant dix ans.

(A suivre)

FUMEZ HiDH TABAC

ROSE QUESNEL
DOUX ET NATUREL

Rock City Tohacco Co. Ltd,
Québec.
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Y LA BANQUE NATIONALE;:: AVEZ-VOUS DEJA EMPLOYE LA FARINE

" Flilf THIS LES" I*' 4! (IncorporCceo 1SG0)
Sinon commandez en de suite et |j$0APITAt.....................................$2,000.000.00

;: vous aurez ce qu’il y a de mieux, c’est |:JBB8BRVB........................... #1.300.000.00
* une des meilleures marques sur leü:j:
; ; marché et elle a toujours donné satisfac- % 

tion. Demandez-la.
PETERBOROUGH GEREftL CO.

PETERBOROUGH, ONT.
^33.3.3.3.3.3.3.33.3.3.3.3.33.3.3.3.33.3333. 4 
' ' 3

LA FONDERIE DE CHICOUTIMI

Le plus grand assortiment de Poeles et les modèles les plus nouveaux actuel­

lement en exposition à notre entrepôt.
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NOUS PAYONS L’INTERET A NOS DEPOSANTS

2 FOIS L’AN
A NOS 60 BUREAUX

Nous accepterons des DEPOTS de S 1.00 et 
plus.L’INTERET est calculé sur la balance de 
CHAQUE JOUR et compte du JOUR MEME de 
chaque dépôt.
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Spécialité pour le pos.iKc «IMpparHIa 'g .l|MM»rclls«lelMoin1»crielcsp|iis„i(Mlci-- 
»lc clinutliigc, a Air clia>»l. il la va- ’*•* lies et les plus Ii,vi;léiil<|uc8. l'wnle

peur el à t.au eliaiuie. v* «l oltjels en métal île toutes sortes.

Nous avons îles prix loul-iVliilt spéciaux pour vous.

Votre visite est respectueusement sollicitée.

lu Ut.

r-, • > > • ■' - .-
ylr/lfy ^

Les confitures “QUEBEC PRESERVING” - *

> /> o r.y -> o > o <' <*> 1 o r>
r , r;, ft ry . rft S* r/l r?|r* r/i #•?» rfiri'i rSr?ir*»rv«f?l é

étant faites telles que dans I s familles sont ce 

,-j qu'il y a de mieux sur le marché.

DEMANDEZ-LES.
Quebec Preserving1 Co.

QUEBEC.

CÔTE, BOIVIN & CIE, Inc.

DiGrihiih ur* m »im>
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Nous avons des correspondants par le monde 
entier et nos MANDATS DE VOYAGE sont 
payables AU PAIR par tous.

Notre bureau de PARIS, (Rue Boudreau, 7 
Square de l’Opera) oiïro des avantages exceptionnels
au PUBLIC VOYAGEUR.

Les virements de fonds, les collections, les paie­
ments, les crédits commerciaux et les placements 
sont effectués en EUROPE, aux ETATS-UNIS et 
au CANADA, aux PLUS BAS TAUX.
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OUIflTCH PAPER C
USINES A OUIATCHOUAN, Qué.

I)Ul'euu chef. Chicoutimi
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D’HORAIRE.

1;. A. GAUTHIER Gérant a Chicoutimi.
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Le temps du grand ménage arrive et vous 
aurez besoin de réparer vos murs et planchers.

N’oubliez pas qu’avec la peinture préparée 

RAINBOW vous épargnerez de l’argent et du 

temps.

Demandez une feuille de couleurs afin de 

faire votre choix.

R. C. Jamieson i Co,
MONTRÉAL

CÔTE, BOIVIN & CIE, Inc.,

Dépositaires.

LA BANQUE MOLSON~
Incorporée en 1655

<AITIAL. S4.<MMUMM>
[roms ut: ia:si:icvi: *4,400,000

SurcurviileH <1adn ic Canada. Agents et corrc^j tondant h dan« 
toutes les princinales villes du monde 

IV;» HMH et ion de toute allai r ch «le Banque en général

DEPARTEMENTDEPARGNES
h voûtes les Succnr-ale**. Intéiêt pavé aux taux les plus élevés

J.-E. HOUSEMAN.

Président : W. A. Iltippucli, Vieo-Présldent, G.0. W. Ix>w. y 
Directeur-Gérant, J.-E.-A. Dubuc. Trésorier, Alfred Wagner.

CAPITAIj ÜUIMMIUO,
FABRICANTS ET EXPORTATEURS

n:-:

ÊJ Production annuelle : 30,000 tonnes
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N’avez-vous jamais calculé ce que vous 

épargnerez en achetant la farine a patisseries

dST^ATIOdSTJAX,

Elle donne un rendement plus élevé que 
toute autre marque et demande beaucoup moins 

de travail.

Demandez-la à votre fournisseur.

ROBERT NOBLE 

CÔTÉ, BOIVIN & CIE, Inc.,

Hi>lri!î!i!t*ur> ru urns.
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La “SUN LIFE” Insurance Co.
Burean-Chef : Montréal 

CAPITAL $30.00 0 000.00

Assurance en force $119.000.000.00
La ‘SUN LIFE” assure depuis l'Age d'un

an jusqu’A 70 ans.

I.es taux sont les plus bas. Les profits qu'elle 
paie A ses assurés sont plus élevés que n’importe 
quelle Compagnie. Elle pratique tous les systèmes 
en cours d'assurance. A près le (ième paiement, votre 
police est payée pour 20 ans, si vous le voulez. Con­
sultez nos prix avant de vous assurer; vous avez 
beaucoup A y gagner.

-'COTÉ, BOIVIN & CIE, INC.
R0BERVAI.. HEBERTVILLF.. CHICOUTIMI.

M irehands en gros

Epiceries, Provisions, Ferronneries

N’oubliez pas de demander 
nos prix avant de placer 

votre commande

X

v
if'

AD. TREMBLAY, es’ t£

AGENT-GENERAL,........................ CHICOUTIMI. l£
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- »rSiinMn»>OunuOuOiiA»iAurtuAiiOnrt»ira>OiOuAün«i^uAu™™Aii™n»»n!
~ X TELEPHONE SAGUENAY-QUEBEC

SERVICE LOCAL et de LONGUE DISTANCE

;t« ICI ICI!Al \ r«niiiiuininitioii dinule cuire 1rs 
comtés .lu LA< ’ ST .I EA N, CI IK ()LTI MI, SAOUENA V, 
et CHARLEVOIX.

Deux résrnux téléjdioui.ju.s dans mu-méiim ville in­
diquent une colilinilIllUlté divisée, nécessitent doubles 
np|.andin et doubles dépenses.

t Juelqucs-niis sont reliés ô un système, d’unties, à l’au­
tre et eliacun ne r.soit qu’un s<*rvice paitiel.

Ceux seuls qui ont les deux téléphones des deux sys­
tèmes reçoivent un s. rviee complet.

Et répondant, ni l’un ni l'autre ne peut donner entiè­
re satisfaction au publie, pas puis qu'un seul systè­
me le donnerait s’il était séparé en deux et que la moitié 
de ses téléphones était «liscontinnée.

Ceci s’applique à une ville comme au puys tout entier.
Le téléphone Saguenay -Québec est basé sur le princi­

pe d’un seul système et d’une seule administration, se 
rendant par là aux exigences du publie qui demande un 
service universel poui toute la |K)pulatioii.
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Saindou:
Le meilleur sur le marché. ^
Une fois que vous en aurez fait l’essai vous 

ne pourrez vous en dispenser. _ #
Demandez-le à votre épicier, et exigez qu’il

vous livre de la marque Laing.
Vous épargnerez de l’argent en achetant 

les produits de Laing Packing & Provision Co.
CÔTE, BOIVIN & CIE, Lté.,

Distributeur* eu «ru*.
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BOIS DE CONSTRUCTION
Bois préparé de toutes les sortes et de

toutes les qualités
BARDEAUX DE CHOIX
de tous genres, de tous les goûts et de tous 
les prix.

Bois de ülianlfanc ? 1<,i,‘î1"cl,r 'lü lroi" i*iels <m 8i-'i6 A
° demande.

UnR i‘xri!llentc chanITcrio !nt' ,l,‘ ,M,i-sbien seebéet pn*t a servir.

Des Hangars Immenses ^rve"t,‘1 «,ir,u^ i,arrili.tt; ,ol11'
° «lition de grandes quantités île

bois de toute sorte que je puis 
réjH.ndre à toutes les comman­
des sans aucun retard.

PRIX HORS DE TOUTE CONCURRENCE

HENRI JALBERT
Rue Racine, Chicoutimi.
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SK KArrolthANT AVKC
LA CUC DE TELEPHONE BELL 

Bureau principa i : niM orrnii, r. <*.ramiox»; x«. r>:\.
ABONNKMKNT. Résidence Privée flfi.nn par an

Commerce J20.00 "

ixxxxxxxxxxxxxxxxxxxxx

Les convois circulent mainte­
nant comme suit, entre Quélw, 
Trois-(Civières et Montréal.

De Québec à Montréal.
N. fWl 1\. III., Mi.llinlllt. HlMlIl'IU'Mlt,
I Al I». III., IcM lollra,

il », p. m , tous Ion jours
b...... .. ijiil |uiiif\lt «ii» i^iriu o A

7.:fc* i». mIkIhnp iiiAliitiuiAiit a H.3* a. m.

De .Duiitrénl n Québec.
3.110 A. III., HOllllillIO HtUlloiIHUlt,
1 ..V I». lu., tOIlH lt*H loup»,

11 .îMjl. Ill ., IiMIh lis Jmin* . 
li4«i‘<»uvo| <|iil pfutnli do MoiCivui j\ 

Llftp. m . iiinititiMiaiii ivt mulioii a
1.!!» |». fit.

De Québec à l’rois-ltivicrcs.
l ..\11». m., Maim i n<« Hoiiliuu.Mit,
3.0ü h. m., 'Jiiiinncho noiiloiiiiuit.

De I rols-ICivicres a Québec#
•MO H. ni., HolimllM' Hi'UlmilUllt.
O. 80 i*. m.. liliiiitiU'lH* H4*iilriii«>ut.

Pour billets et reiiseigueiiicnts 
généraux, s’ndr»-.-M r à 110 rue St- 
Jean, angle de la (Vite du Palais, 
*10 rue Halliousic, au t’Iiàteau 
Frontenac ou à la gare du Palais, 

tî. .1. P. Moi IKK. 
Agence générale de chemins de 

fer et paquebots. Nous représen­
tons toutes les lignes ! round Ion ti­
ques.
Ou à

EmII.K.I. 11 IC IKK UT,

1er Ass. Agent Général,
I >épt. des \ oyageurs,

Gare Windsor, 
Montréal.

b Railway 
System

Dxcursion îles chercheurs 
tie fibers

A MniiltoliftfKnitkntHiownii,Allieita pour 
/xlb-r mu dut«*H Hiilvmil*»* : 11 #-t */'» jnill.-t, 
Ni'tWii'irti.i'tôi'i lu h» eteiulm* MiIIoIhImuim |MMir 1*4) JotirH.

l/«*ju'iii*l«ni «lu II iuiiii-t fu*rn mm IhiIIo 
oi»|N*rtunllr pMiir 4*4*11 x «|ut •lé**Inuit * l^li«*r 
1'KxiMMltUiii IimIiimIrl«*ll«* di» Wiiiul|>«>^ Mu. 
Illtol'ft.

Tiiiix rétliills pour la rûlt* 
tlu l'ariliquc

Dfll/iéhco il Vaiiniuviir, Victoria, (5 A 
rhmtlli». Ta*nuua, W/inIi., Porllnihl 
On».................... 8107.81

lltfi'li-h
8II2.MI

Do UuüImh! A him FrniiiiHi'o, Aittf•*!#-«*>
Kail I I al......... ................

Pour (aux «'t aiitrcH iiiforiiiAtloiiH, h’a- 
•li4 k»M«>r A 0«i. II. H* of . r. |». ,\ t. À. 
roin di*H nu** du Fort et Ho-Ann»', i»n fana 
dil CliAliuiu Frolitciino. I'Iioim* fii*7,
No 1 h fo hailiouHlc, PIioiii* 73. #•« 313 
i tu» Ht-Paul. Phono »|H5.

_ ' CHEMINS DK FKR ’J V '
Canadian northern 
Quebec &lâc S’Jean

DIVISION QUEBEC ET LAC ST-JEAN
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Le sucre granulé donne satisfaction lorsque X
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La Cie Générale du Port de Chicoutimi I
it
-J-Suj^ar

H 11 est reconnu le meilleur sur le marché par- X $1
X X(ï>

cequ’il est le plus pur.
i»»:maxi)K% i.i: i v»tkk hmjiinisski ii

ft
ft

X

X
X

i:.ynh;\

Uovra fîtrr* la nmnjiu* d»- vuk ko*UU« **t il** v*»h lllma, hI voua VimiIhi
Aiinnir.

k.vsi<;.>

l'oiijirtirH ••»» htock, n* iju'll y a d** plu»* wuivanu pour l«»a niuaUMint, 
K*Mlak Kimlrfii. Hlm Kn-I*fn. tro|»l»N|. rou«.>«, l raya, oocitauat

i** eAIntir** pnploi “UKOAL" pour anmt.uir, (MMlaltst “H KG Al/'
ma mi u«*a poor lini*r<'H-.loim. r-»o»tio a d*W«dr»pp*4r *»t poudra A IU»t 4*l4-. 

loformallon H«*m il*uu aux arnatoura «rnt«ilt**rn4»nt.
Un,» prompt** llvralaou H»*ra fait#* par la inalla, pourvu »iu« rarifant 

**n|t »-nv#«y** avf<- la<*»mrann«l-*t at l<*« tlmlms* oét»n«iuilraa4IVx|i6dltluli, 
h’II y a Htirplun In tÀnlanoî voua m»r» renvciy.s» avec affaU.

J.-K# IXMAY,
Photographe,

( ’bicoutimi.

CHICOUTIMI A QUEBEC

7.30 A. M.—Tous les joura, excepté 
les dimanches et lundis 
pour Ilobcrv&l et Qué­
bec, avec char parloir.

7.00 P. M.—I>e dimanche seulement 
pour KobcrvaJ et Qué­
bec, avec char dortoir.

QUEBEC A CHICOUTIMI

8.30 A. M.—Tous les jours excepté 
les samedis et diman­
ches pour Rolierval et 
Chicoutimi avec char 
parloir.

8.00 P. M.—1/6 samedi seulement 
l>our Kobcrval et Chi­
coutimi, avec char dor­
toir.

La Cie du Chemin de Fer
DE I.A

xxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxx BAIE DES HA ! HA !
O O ry <y ry o £ o

ftftf
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Le Crédit

X

XSt-Lawrence Sugar Refining Co. Limited
X IMiOISTTIR -A-Xj

xxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxx
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ft &
ftftftftftftftftftftftftftftftftftftftftftftftftftft

Jt
ft
ft
ft

r'.f»
•y
firy
ftryf*
fi

:i
f*
f.ofiry
ft
ryj.

3.
3.
ry
ftry
fi

’ * ? V î • î î Vt +7% ft r,t r-7é +71 fl ft +7t
Â
3.
3.
S.
3.
3.
3.
v
ry
ft

Hureau. Prinnipnl : Ckicuutimi, J‘.(J.

SPECIALITE :
4'oiistriirlioii «l'.ii|in-«liu-s «-I «l'Ksniils, «li-vt‘lo|i|M!- 

mi'iil île l'oiivuirs llyili-niilii|iirs, Knlri-prlHiis ili* Ion- £ 
U*s sortes. Huiis et ili’-vls rmirnis sur aiMillniliwn. &

— Téléphone 117.— *2

Î
3.

9.3.33.33.3.33.33.3.3.3.33.3.3.3.40*4 10*4

I)KI‘AltT I>K CHICOUTIMI
Do la Station du Q. it I*. Si. J. 

7.10 A.M.—Tous ks jours,dinmn- 
clib excepté.x

S. 15 A.M.—pinianchoseulement. 
7.45 P.M.—Tous les jours, diman­

che ol lundi exceptés.
DEPART DK llAOOTVirr.K^^

0.00 A.M.—Tous les jours,dimnn- 
clio et lundi exceptés. 

f».30 — Tous les jours,dimaii-
cbe excepté.xx

5.00 P.M.— Diiniinelie seulement
xO train partum le lundi de Chicüutimi- 

Oucflt «eulcmeat. •
xxCe train note rendra lu miiiMI qua la 

icarede Chitfoutiiiii-Ouuit.
Ces trains sont en correspon­

dance avec le Québec et Lac St- 
J* un.

. .!. C». M0QU1N,
Gôrant-Généml.
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Ce qu’il faut pour ,ivre (J^jj JpQflQ
On a estimé à $900 le revenu 

annuel qu’il faut à une famille
coin|aisée du père, «le la mère et 
de trois enfants en dessous «le I I 
ans, pour se maintenir duns la 
ville «h* New-^ or!;. Mais ii y eut 
divergence «1 «»pini«»n notable en* 
tre les investigateurs «jiiund il 
s’est agi «l«* déterminer combien 
il v a «le familles américaines 
dans l«’S vile s qui |s>ssè«lent <•«• 
revenu. Pour résolu Ire «•«• pro- 
b'ème. le D««cteur Scott Nearing 
de lTniveiMté «!«• Pennsylvanie, 
a fait une série «l’enquêtes, «lont 
le résultat vient «Pétre puldié par 
la compagnie MacMillan, «laits un 
volume intitulé : L« s salaires aux 
Ktats-l Jnis.

L«* hr Nearing «*ii arrive il la 
conclusion «pMiin* très grande 
partie «les ouvriers est incapable 
de gagner assez pour vivre. Les 
trois piarts «h*s adultes mâles et 
«ÜX-lieUt douzièmes des adultes fe­
melles qui «»nt « b interrogés ga­
gnent moins «pu* $*U)0 par an ; «m 
■MMir parler plus lu tteinent, la 
moitié des bommes gagnent 
moins que $ûno, trois quarts 
moins que $0(M), neuf «liziènu*?* 
moins «jue SK(M1, lundis cju’a pei­
ne dix pont cent r«*«;«iit moins «pie 
$H00. I II eilKpliélll'i «1«*S felll

«!♦• la rivière Fraser, entre Cache ll-u ^ __.

. . . . ..  * J. B. RENAUD & GIE, ENR. Québec. •L«* ( iraml d rone Paciti«|Ue a
r«*«-u une lettre iPun voyageur d«*

» • **

inarqm* qui a parcouru l’Lst «lu 
Cumula «•! «pii nviciit d’un voya­
ge «le l’niiol, fait sur le tiraïul 
Tr«>uc Paciliipie «!«• Winnipeg à 
Wuiniv right.

Voici <•«• qu’il éerit : Je «lois 
dire que «•«• V*«Vag«* «-.-t 11 ni? «les 
plus intéressantes i*xpériei»ee.- 
«l’uiic longue vie «le v«»vag«.*s. , ,
Ayant vu la v«*ic «lans -a péritsle ànora via Yoïkloti et Mclvil- 
«le construction, j«* m’attendais à «*, jusqiiVi hVgina. — IM milles, 
voyager sur un eliemin bien fait, I olieM, Alta, A Minor : 7b mil-

V\\Il est intéressant «le noter le 
progrè-s qui s'accomplit sur le 

I. P; et pour l’information «lu 
publie, nous donnons les «létail.* f/\} 
suivant sur ce grand Trnnscoiiti* 
n«*iitu 1. lo.*> lign« > où les trains .7,
circulent sont : Fou William •
Nor«l « Mie.-t via U innipcg.Sitskat 
"an, l .diii«»ntoii et l*.ihou jusqu’il 
litzhugh, 1 iT'J milles. Prince 
Pupert à Copper Civet*, 100 mil

1 v>*

©

118 - 150 Rue ST-PAUL, Québec.

Négociants en Gros
C’est le temps de faire vos provisions de poisson

E-:
car

•02 
& 
d

Vente par le Shérif
hans l u flaire «b-

LAURENT HURON, ,i0Hê-
bertville Station, bijoutier,

Insolvable.

et je n’ai pas été i!é«;u, <ar b 
trajet dans l’ouest a eu lie'll com­
me entre Moiitr*al et T«»r«»nto. 
b u « bar.- «butoirs et à dm* 1 sou! 
«bs mode b s de «onlbrt , le -«’ivi 
c«* est ex««db lit. I.e t»i*n«l l’roiie 
donne l’ex«*inph «l’un « le min «l« 
premier- or«lr«* «lans l’an -t comiin 
dans l’est.

M A I) Wheeler S. C. Ci S
diic« t«,ur «lu club «l« s Alpinistes 
lu Camilla, vient «l’arriver «b 
\ a licou v« r et «l« - Montagnes U«»* 
••la uses où il a pa-.-e l’été, «lulls 1« 
Voisinage «l« la Push* Tèlt .lamie.

Il a été très favorablement im­
pressionné nui ce «pi’il a \ u.

I »an une iiit«*m« w qu’il .1 
dolin»*e, M \\ be. |i 1 dit « e I

les
mes rc«.oit m«»ihs «jij«« £«0l) par
an, trois eiiKpiièmcs, moins «pie * : lM* ‘l"h !‘« ra!•• «p,r

tandis qu'un vingtième gu- Montagne* KucIicuncp du < nnmla 
gne pins que ffiOW utleignent leur plus grande ni-

tV* chiffres nous donnent une l":'t l'rôs l,lt
idée de l'ini|K>rtance do In nues lr,"*,u" ' (>n a iieuuemip pari.
lio„ suemle. ,os <«. i-.n. i.-s imiiées du Mon)

, _ Kolisoii qui «loiiiiuc la région «l«•

UNE BONNE LEÇON '“-X.Yt, '::Z\ZTS.
* resr-atit a voir «lans son voisinage

. % et «ittc le ftraml T rom ! ' I i<
l,,ui,» levait irai....... .. ..... régi»., inté

I écolo laïque de ......... .. bmmv, rossa|ll „ |, tourj8te r„|,,j
«•il pleine classe, le maître a«ljoinl njsj,.
demandait, avec un ignol.leriro, A j Lo' M()lll UoLhoii. est sans eo.J 

l"n ;1' ' «" ""P* «l‘!» «'«y®»» •« tredit. ............  la alllriné le
eatoeln^iiK' «te ! tenta iv « hiiiiiiii- v«ivngciir• n

hr
etNorman < olli«*. un

nï",î* . un alpiniste «!«• n nom, une «les
MDis «loue, t«»i, «‘St-tv «nie Jésus-1 « 1 ,> | plus ladies montagne- «tu mot ale,

r , jqn ou l«‘ c«*nt«*mplc «lu >«i l, ou «lu
,MV‘ . , In* Iterg Sun 1 u circuit «le cent

Le pauvre cillant indigne .lu
blasphème et de i'alHiiiiiitahh- 
insultn, meiua-e b* maitre, «b* son 
salsù et a le courage «b* lui «lir«t 
en face

•‘La bête, c’est vous* ’

milles «le eette immense ma--*
I graniti«pu\ sur tous le- «•••lé-, «*ti 

voit «!•- -ont nuts COlIVelts «b 
!i«*ig«*s étemelle- iiusi«|ii« va>t«*.- 

le glace, a trav«*rs les-tdiamp-
. . «tiiels «les forêts tb* pins, i'iu-ieiir-

Kc maitre punit I elev , «1111 ne . , ,* 1 , «le ces sommet- «ait et** napti.-e.-

11 y a «•n«*«»n* «mviron Ton mil 
b - -tir d’autn > «livrions de l’K-i 
•«u 1« - train- ein uleiit iirégula n-
IIHllt.

lignes suivantes sont «*n 
i‘«»ntriictioii :

I* it/biign, Alta. à t opper
I*iver r» 1S m.
b’«*gina. Sa-k \ iâ Mo«»sc
i * 118 m
Ib gina Sack a la fnm-
t.èrc internationale '.«n m.
Young à Prince Albert,
Sask, 120 m.
' dii.n n I’.at t lelbrd Sa-k, fit) m 
Mirror Alla \ 1 .1 Igary 12*1 m 
P'iggar. Sa-k ôO m
AIberta (divi-ion p.»m 
«•liarlH.n), t;n m
lour plus amples intnrmatioii- 

-’ii«lr« s.-er à
M J. <,»« iM \v,

Agent «le- voyageiir- 

•iu District, 
Montréal.

éducation et Instruction
P*eauc« 'll p de peisoitin s lie sa­

vent pas faire la «li-timdmii « ntn 
es «leux ténias d « duration et 
i'iu.-ti iietion. hans l«* langage 
«Mirant, ou les eouf««n«l th-> sou­

vent.
I t'attires p« ro»iuu s, » t « « ci c.-t 

plus séri« ux, n«* -«mg«,nt «jn à dé- 
v• -1• »pj*• r 1 instruction. p« n-ant 
pi epe suhit pour «ju’un enfant 

-• »ît bien eleve. < » r-1 lâ lllar très 
grav«‘ « 1 r« tir F.t répandant, c«»m-
•a n «b* nos «ont* inp«»raiiis parais 

««•nt mettre rin-lmclion ati-dis- 
-u.- de tout e! avant t«Mlt

II faut soigneusement «listm 
gu« r l’un «b- l’autre I. • dm ati*u«

i/ji
f/n

«51
v

oy.;ÿj 'ii

Hareng’. Morue. Saumon, Truite, Anguille.
QUALITE DE CHOIX

Exigez la marque “RF.N0” et vous aurez ce qu’il y a de choix en qualité.
Seuls repi«'•.-entant.- à (Juc-lwcth'S * oiihtvcxs Kcgtiminctise.s l,,ranr;ai.sci “SOLK11/*,pu

«*t des Ô7 vu rit* tes «1«* ( «iti-«,t\ « - Alimentaires II. J. Heinz Co.

; * *« /;r i
•

l\ /IH ;* î’. /Ill /Jî\ /îî\ J]. . • ibS ï.vb ivi ivJ IVJ &•

N«)us attirons rattciuiuti des 
créanciers « t «b - intéressés «jui ,jé- 

© Ji,lriT,,i11,!11 avlu tcr !a propriété du 
‘ «lit tailli,«|ui sera v.-mlueû Hébert- 

vtlb* Station, MA Phi, LK 7 No. 
^ V KM PKK Mill. U

1 1» b’rrain ou emplaeeinent si- 
tu«* en l«- village d lléhcrtville 

IV’ Station,faisant partie «b* I’iniiuei]. 
l('J 1>I«* connu et «lé-igné sous le nu.
W s^|»t A (7 A -A ) «lu cu« lustré 

«itlicicl p«»ui b* deuxième rang 
^ : ouest «lu canton «b- Kubunv.

i«t.l .\IVKK tV I.KKAIN m-;,
1 urateuis t ’«•njoints 

llureau :— 12ô rue St-Pierre,
* ,MièUe.

WOMEN tt'lk\ who .1. thrir i m. ' »-.*»• t»^ 
aie foolish. Wasbd • . * ■ ;

naine lor «lru.t»;cry day t v» une d *y 
• very week thel makri women oi l b f*»r • 
lheir lin»«. A wathw* man eo.Is 'î 50 p.rr 
«lay. In other words you can I •* r . •*
of s New Century WailiiniJ M.'J.nr in le.» 
than lit months t»esides s.iv.i i, 
your health.

rw\ I
« I

«f

%

j- *
x

\

\ ;

eslues // o*

/. I,-** ‘ f. b'l ‘'/-.III" 1

f ,>lJ 7

A LA MODE
IEMIEUX & CARRIER

•age «t prévoyant 

maison soit

)\-
T.

- Smm Ui - ^—7---- ' / ■ |i J

The New Cmtury i* ”T'i 
Notcher*' of mû t.» .

!t* ' • tn - s
« n iv. ■imp'iut. a 4 •

A.l
t .e I»rw Cf « iry • • •
H v.'ili a J e * »n •• «>- n « 
n. «t ilouatc ttlif*. *.

Cv; MMLR-DOWSWF.1.1 »1 '• 
hanautc;i — oniaüiu

I/liotuine 
n’attetnl pas «pa 
hrûlée p«*ur l'assurer.

Il eu est «le même pour vos 
vêtements, n’attemle/. pas 1rs froids 
rigoiireux «!«• n«»s hivers jkiut 
aehctiM’ «les complets épais, dis 
pardessus, I 'islets ou capots «l««u- 
b!é«-n foin i ur«*.

ht* plus, il i-t tempo de venir 
faire v«*tre ch«»ix « ai v«»u- trouve­
rez la «plant ité . t la vaiiété que 

, ^ nul autre étahlisseuicnt puisse
ji 50/b»/.. Has, pure laine «*t très étaler en lait «U- Tweed t’atm- 

pesants, pour «laines, fillettes «lien, Anglais «t Ke«»-siis, l»«-avcr
|et enfants, valeur « D- OCp IM,i '• >■ ............ • Ktoin

Zuu portant «bmblui»*, du «ieiui» i chic.
____ N otihlicz pas «pic j'ai en stock

un assortiment trè.- variéd<> jK-aux
, • « i n repassecs. D'autres en mouton dotre> bon drap, avec collets en «. , . , »,... . . I «*i-« . « liât sauvage, «loublures en

T

l'X SEUL PRIX

Occasions pour cette 
Semaine

et.s pour.......................

POUR S22.50 jolis manteaux en

XXXXXXXXXXXXXXXXXXXXXXXXXX:'11's:<" "» i

lotit l itres et doul»lr*s «b* bon
I lia-ting pifpiè, valeur 22.50

murx
X
X
X
X
X
X

William Blanchette X
X
X
X
X
X
X

Chapeaux pour Dames
I n lot «l«* chapeaux en feti- 

tre.échantillons «je toutes i-«>u-
Ictirs, pour «laines, voir»* 50c
elu»i.\ pour

iM'iit rentrer «pm tar«l à la maison . • .... .... ... e w; i -............... - ......................... ...............
«mi fomlant en larmes, il raconte ; » ... « ... i*-\•• *«*pp« .« n«tu«-s I mstri.c

• . iiniiilir. ux (|Uc Inir.s noua, m- >«• ,-.|;.Vl. |v„,l(.. l insuu, ti..i
r* ni pi« n • «•mm- «pi«* «lans «b s sm-
lltrs,

la chose il sa mère.
La mère s'assure «lu fait vairon-

ver U;oi8 ou quatre yoiii.m», ol u..; 1.lir|ll„i (|„ glacier Itok-un, M 
H-ml.k If Icnilciiiiim, » I Im'u.vom u ||r(vut, u „

instituteur faisait sa ,promenade 8IU|K.U1 ,(-llea.eiit I.
Imbituelle, en lisant la IX>|kV1h> ................... i;,
.su, I» gnunli' ..... le. elles vont j.,,, . M>t,, rie,.
dr«Mt a lut. . d'aussi sublime dans la natuo*.

est vous .1,1 lu mère, A .. .,k.,U( v#sU.s lorrcn„
«vos demandé a mon lits si Notre- nws fracas
Seigm iir était un Immme ou un»
bête ?"

K'instituteiu ne pouvait i as 
din* non. Il mugit jusipéaux 
«»r«*illes, froiss«* s«»n journal entP 
s«*s doigts, «d essayant tout « le 
même «le payer d auda«*«-, il bal 
butin :

‘ <l^u'«,st-«*e «pie «/a vous fait**’
La répliipu* m* Indua pas.

Vi-ts l»‘s vallé«‘S I.e glaeiei lui- 
méiiH* m« surait soon pi »h «l ait: 
tude. Il a c«»mptc *J • s«»mun ts 
«pu n’ont pas «-n«*«»i«• «le nom-. 
1 *«*s lacs ti'Miihtcux sont ••in ln -* 
>és Partout dan- la nemtagm* «i 
lui prêtent ntl «liarnu imtiveau 

Ail soumit t de la

«n
pourvoit l'esprit. L'éducation fait 
«•s Immuns, I instruction )«*a sa­
vants. Lu s«»miue l'éilucatioii est 
i«- but, rinstructioii n est «pi'iin 
«tu «VeliS.

l’ai* l'« «bn*aiion, on «léveb»pp« 
h« / 1 enfant i« - facilités «lu c«akur. 

le -n t s n ii nt «b- la justice, «le la 
r« « ««imai-saui <•, «b* lu |«ureté, !;« 
llAlnlii-e, I nbeisSalh e. l’ar lé- 
lueatum, «Ml es.-aiem «le détruire 

«•In z I « niant tout < «• «pu |«eut fai- 
v «ib-t:«c! a ee «lcvclop|*clilcUt.

« e r«**lc e.-t b«.me«*up plus lui

RUE CARTIER, .... CHICOUTIMI.
MARCHAND DE BOIS

De toutes sortes pour construction de bâtisses,etc. „„„„ . .
O c .......... .... i i i x POUR S2 00 1CMI imm-s «le Lot-

Va I IH i I AIL t ini’s en feutre, recouvertes
X fPMMMM) pie«ls «le b«»is-«•• préparé, p«.u r ( oit «-. ebas- X eu cuir, pour dames O HH 
X s moulures, encailtviiMMils, p!an«-b«*r-, «te. X ! valeur «le N.’LOO pour £«UU
X t*no grande quiMitité «|« bnrdi aux â vendre à de- X 
X coiulitioüs «bdiant toute '•oiicunvmv X
y Vein /. un- voir avant «!«• faire vos achats. ««

xxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxx

rat.- musqué- pour pardessus.
•si vous endossez un «•«mipletou 

List, r «b n.impie Fashion (’rail, 
vous uun z ajouté beaueoupà votre 
distinction.

\ cia*/, vous convaincre.
I in* iij-pcct’im «i«- votre part 

c.-t sollicitée.
I i.pi.ku Joiav.

Le taiibair Moilenu*,
Illle L’aenn*,

» liicoutuni

LA PROCHAINE SESSION

SOUMISSIONS

h.-s s«mmissi«uis «-aebctiVs -ont 
«lemaixb'es pour la eons ruction

i i , «rune églis«-en piem-à Sie-t’roix,,1,; i; I lilt siuivagt’ (pic VOWS ,||tlI!, i,. ,.(llll|t-. ,]!, | .,,o St .1, an. I.w 
n aviez jamais vu. (_es capots {>inll>(l„, ,u N(ll, hl ,ll,1,„kj.
\ t au moins 8!).».00. Pour tion «b s soumissiominircH auprès*

POUR S79.00 le plus lieatl capot

ouvrir la saison «*t pour 1« 
veniln» vite, nous 
I«‘S vtaidoiis p«mr $79.00

1 .«• Parleiui-ii« -e r* unira 
le 15 laivetnbn*. T«*!l«* c.-t 
la déi’i.-ion |»ri-«* par 1«* « ahin« I 
réuni « n «•on-«‘il !ii«*r l’aprè—midi,
« t animiH i '- par i Inamrabl»- M. I*«>r- •-/«•-S

« «

Jaune, M \\ li«*«d« r éleva un un*

( in« i 1«\- t.u'ultés «1«* l’esprit « t «1«
1 A'"r i l «'rn«*r «!«• «•onnais-aiiec nécessai- 

es ou utiles â la vie.
miment p«nn didmuter !a Irontiei«* J)e la vient qu'un 1i«»iuiii<* p«*ut

sieur l’institcuW Cu ino luit qui ’ Al1""M .''' 1:1 Oolombii- .,v«ir do l’instrucliou et être très 
vous VOU!. êlcs conduit comineui I , ,ur‘v ",10n,1,'’ 'nul élevé taudis qu'on rcn-oiilr,
p«»liss« 
mon 
p«»liss

—tju'est ««• «pie «;a lait, Moll-
ipli

0 i \«*iiiiio «il *i .*. • • « j i«si ■
shou envers mmi enfant; quaml 1 11 l,,r*1V ' * T î1 11 ! • *1 * . ‘ «b - ouvriers sa« liant a peine Im-
1 «•niant se comluit «•oiiinn* un 1,1 *1 1 ' '[ 1 11 ’ ’ .Vh',,>l l'* ' » M11* °,lt *‘« p* inlaiit
issnn; voilà ce «pic je lui fait.’ ’ a1V0!‘ ^ r,,l,J|r ,n,i,,!Uî,*lt. 1 “L1'1.11’ ““** •tiuciilion
It lu mère joignant b* geste à J® 51 .^‘l '\™ ’lü ( es «Mivners ne Mint-ils pas plus

m r. il<» ii « ii il «i 111 u ils>viiiit «miwiiii^ 1 ^ 1 «-numides • i u«* «vi tailles g«*u- «ini
lit la mère joignant 

la par««ba, applnpm «levant tciuoin- 
iiti magistral soiitllct à l ins- 
ti tu tour.

Le soir, tout l«* village s«* racon­
tait la 1« «;«»li «pie la lilèr«* «•lirétieli- 
lie avait «loiinéc à l’Alilioron ; «m 
venait la t'élu iter

Lu p«»siti«»n «le l'instiiuti ur étain 
«Icvcnue «!«• ce fait imp«»sibl«*, il 
dut demamler son changement

e-timahles «pa* «■«•!(allies g«-n- «pu 
Leeontrael pour combler la pa^*“t |h ur «dre instruits et «pii 

distance entre la l'a-se Tête Jaune M,nl remplis «le (lelauts ’
«t Ahlcriiiciv «lans la vallée 
l»uckl«*y a été donné «•«•- jour' 
derniers à MM I « * î » • \, \\«-l«*b «*t 
Stewatt, «pu «*nt déjà «•»mm«*i:cé 
à cxécut«T l« s travaux «b* «iéblaic- 
m« lit «lo la nouvelle voit «lu (•
T. I' Jusipt'à présent les opéra-

GO YEAR'j' 
EXPERIENCl

FORCE est tout blé—la 
meilleure nourriture 

que vous puissiez man­
ger— chaquo grain roulé, 
grillé et cuit avec malt 
d'orge—en fs \#ant fa plus 
délicieuse, la plus nour­
rissante et la plus diges­
tible de toutes les céréa­
les en flocons. ^

:

La Banque Maison
Le rapport annuel «le ia l»aiu|iic 

MoImmi att«*ste 1«* nu»uv« nu,nl «*«mi- 
tmu «l«* pro>p«*rité «!«• «’etti* institu­
tion fm:i:i« ièr«*. La hanqti* p«»s>è- 
«l«‘ un actif d«* > l7..VJ7.v‘t'J «lotit plus 
d un tier- immédiatement réalisable 
Les pr«»fits «1«* raniiév -«• .-«Mit el«*- 
vé*s à 87l-’.ào'.». -«»it plu- «le 17 
p«Mir cent «lu capital et du fonds «b* 
iï-« rve réuni.-.

Le dividend*1 n'gulier «le 11 p«mr 
«•«•ntaé'té payé, et une simiiiuc «le 
8200,000 ajouté«*j\ la ré-ep/c, tout

dru. I.a session la* .-« ra pas iiulû- 
««•rtiint «pie celui «b- l'instrueti<»ii, m«*nt prol«»ng«V et aprè- un ««uirt #.v. 

• pu a pour but principal «le loi- ajourm mnit à N«*« l. I«- ( ’liauihre.-
.-«•ront prorog«*e- ver- la tin «le jan- 
vi«-r OU l«* collimetieeliiellt «!«• fé­
vrier. ( ’«• sont là 1« > plan-du g«m- 
vurncinent. I«> Ministres vont -«• 
mettri* à lâeuvre p«mr prépahT l« ui - 
estiint*- jMMir l’aninV ti-«al«* «pli 
ci»liiuicin‘c l«* 1er a\ riI.

La l«»ngueiir «!«• la .-«*ssi«Mi «lép«-nd 
naturellement Uaia«Mip « !«• l'art i- 
vite «Ii- l'«ip|H>sitioii. mais ou le* 
croit pas «pu* sir Wilfrid l.auri« r cl 
s«*s partisans teiiti'iit «l'cutraviT m*- 

l'iatoti disait av«r rai-on : **l i- ricus4,iucnt la manda* «!«•.- alTain*- 
guotanci* absidtie n e.-t pas 1«* plus ,H.mlaut la pn*inièr«* .-«-si.Mi «lu 
graml «les maux, ni le plus à r« - p;l|i,.„„.„t. 
loutcr ; beaucoup «b* eoiiuaissau- „

ci s mal «ÜrigéeS «*.-1 «plebple chos«*
«l«- bien pis.

Mettons une cxcidbaiti* é«luira* 
lion à la base : nous aurons au- 
«lessus une e\<*«»ll«*nte inatruetion.

» > .., ...
<f * * _♦ *f ♦ ♦ * « 4 « « fr «v• r, . r ir.ir, >r/t ^7, r, •

EN EUROPE I

r. •

r/«
*r. •

A

te.’S ' Concilions Très Faciles
\. ' \/^ N.iVlICKS

IHMiSHIj; HsASSK 

Venez en causer avec nous 
téléphonez ou écrivez.

Ct«*iiN;tjgiicmcnls pieds e! conseils 
«r«\\|M*rts (loiiii<*> gratuits.

KM TUS Li;s IJi;>i;s RKrKKsUM tDs

Mi & (II1IET . . .. . . . .

EN VOYAGE 
AVEC

LE CONFORT
DU

CHEZ-SOI

< «

O « r/ •
* •
r?*

I»)* 1ère «b* >!«••( roix, LaeSt-Jcau.
T«Mit« s s«Miini>sion> pourri.-tra­

vaux «b vjtUit é 11 « • ai'i’oiüpaguét*» 
«l’un elii-iple Becipté, p.x.ibleà ia 
fabriipie «1«* Ste-Croix, égalant 5 
p. e. «in montant <ie ia .-«nimis­
sion, b «piei sera confisqué si le 
-«nmi!-'i«mimiie r«d\i-e de signer 
!«• contrai «piami il >• ra ap|»clé à 
b* tain*. L. - soutni--i'*ns seront 
adi.--»«s à L- b. L««*!«r«.% ptrecu­
lé* d«* >t«*-( roix, Lac St-Jiati, «pii 
les recevra ju-«pt à «piatrc heures 
• i«* i'a prey-u idi, mercredi le L*î 
novembre HH L

l.i- sV lui les «b* St«-t l'oix m* 
-’engiigi nl pas à a«'«*«*pt« r la plus 
basse ni uu< nue «les si»umissions.

l’ar or«ltv «!«- svmlii-s «le Sic- 
( 'roix.

I i î. Lr.« i.i:i:« l’tre S. T. 
HVJii.îi.

9 nOUI.KVARD ST LAURENT.
Rnnde. Vis-a-vis la Basilique *
6 RUE de ROME. Paris.

<•* 
* %

«»- •

^ • •‘t * + • *■ 1 •* • *■ , r-, . r7> <*> <■ 1 f'

(iiMNrn [
CANADIEN/

MCinOBl,/'

Tradc Marks 
Designs 

Copyrights Ac.
Anmn# HWdlng a «VeW-h amt <1r»cr»i>l«'«n nn« 

qut.'hlv ••«^•riam i-nr -n frr«- ««ln-tlirr an
i* |>rnhi»Mf |*»««»n«a!.lf» « . n mutil.-*

Il, 4»«iriollrr-itindt-nilaL HiNOBOOK ••«• Catrni»..-.il f• *11-%t «.'mer f«»f *f. «mug i*a«« in».
r.tabvu ll>r->u»h Mtiiui A «O. 

ll*rul n *fUt, without char»», lu ll,oScientific American.
A hatulwui»!? Illu«lraiwd wrrklf. |j»rtr«t cil 
mlNiloM < f mut ■•ictitldt- tournai. Twrn,«. fl. 
«.••r : »..ur .u»nth*, fl. SoM ail

MUNN & Co.36,B~td“*’ New York«iraïu'ti cm.-.». ,-*S K St, Wathluriluii. U. C.

ON DEMANDE
l u bon agent eoiledeiir, « n 

n me temps s<»llicit<*iir d'au-
ai conservant au compte «le profits ,|OIUVs (»t d*ahimiiem«‘iits,
,„»• balniKv r»i,siiléralili\ |r«iiv«*ra «le IVmploi au -l*ro

-î-î—1--I--1- -ï- -I- -I—I- -I—-I—I- -I—i—2- ;î-rî-rF-î—I—î—î—I—;
J LA CAISSE DE PETITE ECONOMIE 1
T I )K J
T CHICOUTIMI T

k* 
* 
-î- 
-î-
►I­
:

-i-
►i-
JL

*1*
*

*

V

( 'escliiiTreiitlcinontn'iit mieux «pic

coupon »ur 
chaque paquet 

peut être 
échangé pour 
un cadeau de 
valeur et utile.

* ,
Fabriqué

Procurez-vous
FORCE au­
jourd’hui chez 
votre épicier. 
Demandez no­
tre catalogue 

de Primes
GRATIS.

HAMILTON, ONT.

••ivs <la Sagiiciiay.** l a Itou

qui i 'ra l'a ira ire
» ■

que „«• 1<- feraient 1rs |iI„scii||ioumi,s- M|,)lsslir,; j, 
tes exiges 1 «•x«*elleiu,<* «le I u«lmin.s- 
tration «le la hampn*.

(îréue à la pr«»spérité* g«*néra!e 
«pii rcgia* «lans huit le pays, l«*s 

! «lireetcurs attendent du reste «!«• 
non moins brillants r«*sultats «!«• 
l'atimV eu « «air.-.

TERRE A VENDRE

f4*

t
V
-I-

-I­

t
i

VA 'HF.AF-t I1LF : Avenir L.\ui:i:« «pk, (’iihoitimi. 
UF.rb’LS h K Ll’KF.Al’ : Tous les JOl’kS, «le il lus 

u. m. à G lus p. m.
LL Ml* UC H LDI SOI!:, «1«* S brs à '.) p.
1.17 DI MA NCI IL, «le d lira à 1 lirs p. m.

SCCCCUSALF ClIICOIT1M1-OCKST : Chez les U. U. 
C. 1’. Linlistcs.

Il Kl L’F.S hK l’d U LA 1 : Tous les jours, «le î» brs a. m. 
à !» brs p. m. ;/

A1 TUKS Si’('(TUSALKS à St«*-Amiu «le Cbicoutimi 
St Fulg' tuc, .lompiièi'S, Ilélwrtvilh* village et »Sta- 
ti«»n, St lénuno, Ibdwrval, St Féli« ieii, Si-Métlunle 
Normatidin, Malluiie, l'ointe an Fie, etc.

N«»n*< pa\ ons un intérêt annuel de II ; sur tous «léiHita de
| \ SOI n S'.KHMM»

A. BECHARD, Gérant.

L’OUEST CANADIEN
LE GRENIER DE L’EMPIRE 

BRITANNIQUE
bkl avknii: roi i:

jEi’NKs <h:ns

Concessions «l«* Terrstlns
\ysinlsiges Kxeeptioiiiielî

Four billets et renseigneim nts 
généraux, s’adresser à 80 rue M* 
Jean, angle «le la C ote «lu Faillis, 
II» rue halhousie, au Château 

Y Frontenac «mi à la gum «lu Faims.
(î. .1. F. M«h»kk.

►J* Agence générale «le elieuiins «le 
^ fer et patjuehots. Nous représen* 
►J* tons t«Mit«.- b s lignes tiansatluntt* 

qu«*8.
Ou à

Kmii.kJ. IIkiiekt,
1er Ass. .\g«*nt (iénéral,

Î - - ^
-r -F -î- d- -î- d- -F -î- 4- -F -F -I- -î- * M- -F -F -I- -I—]- -J—^ 4- 4.

hépt. «les \’oyageurs,
(iare Windsor,

Montréal.

Abonnez-vous au
PROGRES du SAGUENAY

La magniti«|ue ferme «lu Uévé- 
rciul ( )vi«le I ai rouelle située «lans 
le rang St Joseph «le Chicoutimi 
est otlerte en vente.

S’adresser il lui-même à St 
Fidèle, Charlevoix.
7-0-11-7-2-1-, 0 mois.

Abonnez-vous au Progrès du Saguenay. 
Abonnements : Canada 1.00

“ Etats-Unis 1.50

F MES FAIRE VOS
IMPRESSIONS

AU ,

‘Progrès du Saguenay
\


